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SIGLES ET ABREVIATIONS 
 

ACE : Agents Contractuels de l’Etat 
APE : Agents Permanents de l’Etat 
BSG  Budgétisation Sensible du Genre 
CN/IFD : Commission Nationale pour l’Intégration de la Femme au Développement 
CNPEG  Conseil National de Promotion de l’Equité et de l’Egalité du Genre 
CNS : Conseil National de la Statistique 
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ERI-ESI : Enquête Régionale Intégrée sur l’Emploi et le Secteur Informel 
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PAG : Programme d’Actions du Gouvernement 
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PNPG : Politique Nationale de Promotion du Genre 
RGPH : Recensement Général de la Population et de l’Habitation 
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AVANT-PROPOS 

 

Il est parfois difficile de comprendre exactement ce que l’on entend par le terme de "genre" et 

comment il se différencie de celui de sexe qui lui est étroitement lié. Communément, si le terme 

sexe se réfère aux caractéristiques biologiques et physiologiques qui différencient les hommes des 

femmes, le genre sert à évoquer les rôles qui sont déterminés socialement, les comportements, les 

activités et les attributs qu’une société considère comme appropriés pour les hommes et les 

femmes. Les hommes et les femmes sont deux catégories de sexe, tandis que masculin et féminin 

correspondent à des catégories de genre. 

 

Ce document qui est une production de l’Institut National de la Statistique et de la Démographie 

(INStaD) a été réalisé grâce au 11ème Fonds Européen de Développement, Il s’inscrit dans le cadre 

de la valorisation des résultats statistiques issus des différentes collectes des données de terrain 

effectuées par l’Institut et les systèmes sectoriels d’information statistiques, en vue d’éclairer le 

débat public et de faciliter de nouvelles connaissances en matière de genre. Il présente et examine 

la synthèse de quelques indicateurs de point de vue genre au Bénin, de 2015 à 2020, après celui de 

2013. Il est principalement basé sur les résultats des recensements et enquêtes réalisés par l’INStaD, 

ainsi que des annuaires et autres documents statistiques produits au niveau des structures 

sectorielles. Cependant, certains indicateurs ne sont pas toujours disponibles pour toutes les années 

de la période sous revue.  

 

L’INStaD présente ses remerciements à l’Union Européenne pour son appui financier et à toutes les 

structures sectorielles qui ont d’une manière ou une autre contribué à l’élaboration de ce 

document. 

 

 

 

 

 

 

 

 

Pour plus d’informations, veuillez contacter l’INStaD : 

Tél : 21-30-82-44 / 21-30-82-45 

E-mail : instad@instad.bj 
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RESUME EXECUTIF 

Ce rapport sur la situation de la femme et de la fille au Bénin est produit avec l’aide d’un consultant 

recruté à cet effet grâce à un financement de l’Union Européenne. A travers l’exploitation des 

données des différents recensements (RGPH), des enquêtes (EDS, MICS, EMICoV, EHCVM, ERI-ESI, 

etc.) réalisés au Bénin par l’INStaD et des statistiques de sources administratives, la liste du paquet 

minimum d’indicateurs de genre en Afrique est renseignée sur la période de 2015 à 2020 dans la 

mesure du possible. 

Données sur la population 

Quel que soit le Recensement Général de la Population et de l’Habitation (RGPH) considéré, depuis 

le premier en 1979 au quatrième en 2013, la population féminine a toujours été supérieure à celle 

masculine passant de 52,1% (pour un effectif de 1 734 271 contre 1 596 939 personnes de sexe 

masculin) à 51,2% (pour un effectif de 5 120 929 contre 4 887 820 personnes de sexe masculin). Par 

contre, les ménages ordinaires ayant à leur tête des femmes ne sont que deux sur dix (21,4%). 

Structures économiques, participation à des activités génératrices de revenu et accès aux revenus 

Que ce soit parmi les Agents Permanents de l’Etat (APE) et les fonctionnaires de l’Etat (FE) ou les 

Agents Contractuels de l’Etat, l’effectif des femmes est toujours inférieur à celui des hommes et ce 

quelle que soit l’année considérée quand bien même les différents effectifs sont croissants. Par 

ailleurs, la majorité des entreprises sont dirigées par des femmes (66,3% contre 33,7% chez les 

hommes) et elles sont plus dans les activités d’hébergement et de restauration (6 855 femmes pour 

100 hommes). Parlant du revenu, les hommes ont un revenu moyen mensuel de plus d’une fois et 

demi élevé (31 495 FCFA) que les femmes (18 203 FCFA). En termes de temps consacré aux activités, 

les hommes en consacrent plus que les femmes aux activités (respectivement 188 heures et 171 

heures). Le taux de chômage est de 2,3% pour l’ensemble de la population béninoise, et ce quel que 

soit le sexe considéré. Par ailleurs, au niveau national, les femmes bénéficient d’un accès facile aux 

microcrédits comparativement aux hommes (respectivement 4,1% et 3,7%). Par contre, les 

ménages ayant à leur tête des femmes sont moins nombreux que ceux des hommes disposant de 

téléphone mobile 

Services de santé et services connexes 

Quel que soit le domaine, des progrès sont observés même si des efforts restent à faire. L’espérance 

de vie à la naissance de la population s’est améliorée de 2002 à 2013 passant de 59,20 ans à 63,84 

ans. Quelle que soit l’année, les femmes vivent plus longtemps que les hommes : 61,25 ans contre 

57,18 ans en 2002 et 65,2 ans contre 62,22 ans en 2013. Le rapport de mortalité maternelle est 

passé de 397 décès maternels pour 100 000 naissances vivantes en 2006 à 391 en 2017-2018. 

Seulement 12,4% des femmes en union utilisaient la contraception moderne au moment de 

l’enquête. La comparaison avec les données de l’enquête précédente (EDSB-4, 2011-2012) fait 

ressortir que ce niveau a augmenté puisqu’il était de 7,9%. Au Bénin, selon les résultats de la 

quatrième édition de l’EDSB, 9,4% des femmes sont obèses (IMC>=30). Entre l’EDSB-IV et l’EDSB-5, 

les résultats issus de ces deux enquêtes montrent une augmentation de cette proportion (de 5,8% 

pour l’EDSB-IV à 9,4% pour l’EDSB-V) 
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Femmes et éducation 

Sur le plan de l’éducation, de 2015 à 2019, le taux brut d’admission au primaire est meilleur chez 

les garçons (150,5% à 148,5%) que chez les filles (149,0% à 138,6%) même s’il a connu une légère 

régression pour le niveau global et pour les deux sexes. Toutefois, comparativement à la première 

édition, il n’y a pas de grand progrès ; ce taux était de 141,2% en 2011-2012 pour les filles et de 

145,9% pour les garçons. Concernant le taux de réussite au BEPC, les garçons avec 32,4% en 2015 

et 54,6% en 2020 sont plus en avance que les filles (28,0% en 2015 à 49,3% en 2020). Par contre 

pour le baccalauréat, les filles (34,8% à 52,5%) affichent de meilleurs résultats que les garçons 

(34,3% à 48,1%) sur toute la période de 2015 à 2021. Toutefois, au niveau de l’enseignement 

supérieur, quand bien même la proportion de filles accédant aux universités augmente passant de 

26,4% en 2016-2017 à 32,8% en 2020-2021, en termes d’indice de parité du genre, il est enregistré 

36 filles pour 100 garçons en 2016-2017 49 filles pour 100 garçons en 2020-2021. 

Vie publique et prise de décision 

Le statut de la femme dans la vie publique et les instances de prise de décision est très peu visible ; 

toutefois des avancées s’observent : de 2015 à 2020 : 20% de femmes Ministres ; 8,53% de femme 

parlementaires. A la Cour Constitutionnelle, la proportion de femmes conseillères était d’environ 

28,6% en 2015, 2016 et 2017. Cette proportion s’est réduite de moitié à partir de l’année 2018 et a 

gardé une même valeur jusqu’en 2020 (14,3%). Au sein des juges, la représentativité des femmes 

varie en dents de scie en passant de 8,4% en 2015 à 16,5% en 2021. 

Droits fondamentaux des femmes et filles 

Pendant que près de trois femmes de 15-49 ans sur dix (27,3%) ont subi des violences physiques 

depuis l’âge de 15 ans, une de 15-49 ans sur dix (10,1%) a subi des actes de violence sexuelle à un 

moment quelconque de sa vie. Pour ce qui est des mutilations génitales, il ressort que, près d’une 

femme de 15-49 ans sur dix (9,2%) a subi une quelconque forme de mutilation génitale féminine. 

Cette situation concerne 0,2% des filles de 0-14 ans. 

Femmes et migration 

Les hommes semblent plus stables que les femmes. En effet, les femmes (12,7%) migrent davantage 

que les hommes (10,0%), surtout à l’intérieur du pays  L’émigration au départ des milieux ruraux est 

plus pratiquée parmi les hommes (71,0% contre 66,8% chez les femmes). Par contre, celle au départ 

des milieux urbains l’est davantage parmi les femmes (33,2% contre 29,0% chez les hommes). Tant 

pour les hommes que les femmes, la recherche d’un emploi, les études sont les principaux motifs 

de départ du Bénin vers l’extérieur. Pendant que la cherche d’emploi concerne plus les hommes 

que les femmes (respectivement 83,5% et 50,5%), ce sont plutôt les études qui amènent les femmes 

à migrer à l’internationale (23,3% contre 5,7% chez les hommes). 
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I- GENERALITES 

Cette section abordera quelques traits dont les éléments physiques et économiques. 

1.1- Description du Bénin 

La République du Bénin est située en Afrique de l’Ouest et couvre une superficie de 114 763 

kilomètres carrés. Elle est délimitée au Sud par l’Océan Atlantique, à l’Ouest par le Togo, à l’Est par 

le Nigeria et au Nord par le Burkina-Faso et le Niger. Indépendant depuis le 1er août 1960 sous le 

nom du Dahomey, le pays a adopté son nom actuel en 1975. Sur le plan administratif, le Bénin 

compte 12 départements depuis le 15 janvier 1999, conformément à la loi N° 97-028 portant 

organisation de l’administration territoriale de la République du Bénin. Il s’agit de : l’Alibori, 

l’Atacora, l’Atlantique, le Borgou, les Collines, le Couffo, la Donga, le Littoral, le Mono, l’Ouémé, le 

Plateau et le Zou. Ces 12 départements sont subdivisés en 77 communes. 

1.2- Situations socio-économiques 

Au plan macroéconomique, le Bénin connaît une croissance économique régulière depuis l’année 

2017. Le taux de croissance est passé de 5,7% en 2017 à 6,9% en 2019. Cette croissance est soutenue 

par la politique des grands travaux menée par le Gouvernement à travers la réalisation des 

infrastructures routières à travers tout le pays et surtout dans les grands centres urbains. Par 

ailleurs, en 2020 on note une baisse du taux de croissance qui est passé à 3,8%, ce qui serait dû aux 

effets de la crise de la COVID-2019. 

Sur la période 2017-2019, le taux de croissance économique est resté supérieur au taux de 

croissance démographique si bien que le PIB (Produit Intérieur Brut) par tête s’est amélioré d’année 

en année. 

Sur le plan microéconomique, l’Enquête Harmonisée sur les Conditions de Vie des Ménages 

(EHCVM), réalisée dans tous les pays de l’UEMOA dont le Bénin en 2018-2019, a permis de constater 

un recul de la pauvreté objective sous ses formes monétaire et non monétaire entre 2015 et 2019. 

 

1.3- INStaD, cadre institutionnel des statistiques de genre 

Depuis le 09 juin 2021, l’Institut National de la Statistique et de l’Analyse Economique (INSAE) est 

devenu Institut National de la Statistique et de la Démographie (INStaD) et est sous la tutelle du 

Ministère de l’Economie et des Finances (Article 29 du Décret N°2021-307 du 9 juin 2021). Ses 

nouveaux statuts ont été approuvés par le Décret N°2021-523 du 13 octobre 2021. En son Article 5, 

« l’Institut National de la Statistique et de la Démographie a pour mission de coordonner toutes les 

activités de développement, de production, d'utilisation, de diffusion et d'archivage des statistiques 

officielles. ll est la principale autorité statistique du système statistique national et le principal 

producteur de statistiques officielles au Bénin ». « En outre, l'lnstitut National de la Statistique et 

de la Démographie assure la tutelle et la gestion de I’Observatoire National du Dividende 

Démographique ». 

Dans le cadre du suivi et l’évaluation des actions menées par le Gouvernement du Bénin dans le 

domaine du genre, l’INStaD (ex INSAE) a introduit dans ces recensements et enquêtes la collecte 
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des données désagrégées par sexe et les analyses se font dans ce sens depuis plus d’une quarantaine 

d’années. Afin de mieux faire ressortir les rapports de force entre les hommes et les femmes, un 

nouveau chapitre intitulé "Statut de la Femme" a été introduit dans le rapport de l’Enquête 

Démographique et de Santé (EDS) de 2006 et depuis lors un chapitre entier est consacré au genre 

dans les EDS. Des plaquettes intitulées "Indicateurs de Genre au Bénin" ont également été conçues 

en 2010 et ressortent la synthèse des disparités en matière de genre constatées dans les différents 

rapports d’enquête et recensement. En outre, en 2011, l’INStaD a initié l’élaboration du Tableau de 

Bord Social sur le Genre (TBSG). Ce document ressort les efforts consentis par le Bénin dans le 

domaine du genre. C’est dans l’optique d’analyser les tendances sur la période 2015-2020 que cette 

deuxième édition a été initiée. 

1.4- Brève synthèse des sources de données sur le genre au Bénin 

Plusieurs bases de données disponibles au sein de l’INStaD, permettent de calculer les différents 

indicateurs sur le genre au Bénin. Parmi les sources les plus importantes, on peut citer les 

Recensements Généraux de la Population et de l’Habitation (RGPH), les Enquêtes Démographiques 

et de Santé (EDS/DHS), les Enquêtes par Grappes à Indicateurs Multiples (MICS), les enquêtes 

auprès des ménages sur la consommation, notamment l’Enquête Modulaire Intégré sur les 

Conditions de Vie des ménages (EMICoV), l’Enquête Harmonisée sur les Conditions de Vie des 

Ménages (EHCVM), puis l’Enquête Régionale Intégrée sur l’Emploi et le Secteur Informel (ERI-ESI), 

etc. Ces différentes enquêtes et recensements ont fait l’objet de production des rapports définitifs 

d’analyse dans lesquels les indicateurs de genre sont produits et l’objectif de cette activité est de 

centraliser ces indicateurs. En plus de ces sources, il existe d’autres sources de données 

administratives telles que les annuaires statistiques produits par les structures sectorielles dans 

lesquelles sont calculées et diffusées des statistiques désagrégées par sexe. 

 

II- CONTEXTE ET JUSTIFICATION DE L’ETUDE, OBJECTIFS, METHODOLOGIE ET 
CLARIFICATION CONCEPTUELLE 

2.1 Contexte et justification de l’étude 

La communauté internationale, lors de l’Assemblée Générale des Nations Unies en septembre 2000, 

s’est engagée à établir des rapports plus équitables entre les hommes et les femmes en signant la 

Déclaration du Millénaire. Les Etats dans leur majorité ont reconnu qu’ils étaient « collectivement 

tenus de défendre, au niveau mondial, les principes de la dignité humaine, de l’équité et de 

l’égalité » et se sont engagés à « créer au niveau national et mondial un climat propice au 

développement et à l’élimination de toutes les formes de discrimination ». 

A cette fin, le Bénin en tant que partie prenante à cette déclaration a retenu les huit OMD fixés lors 

de cette Assemblée Générale, comme cadre de référence de sa politique de développement. Ainsi, 

les OSD et la Stratégie de Croissance pour la Réduction de la Pauvreté (SCRP) intègrent bien les OMD 

et sont pour autant la preuve d’une volonté politique dans le sens du renforcement des rapports 

entre les hommes et les femmes. 

Au niveau national, les efforts pour la lutte contre les inégalités du genre, ont démarré en 1990 avec 

le premier séminaire national sur l’intégration de la femme au développement, l’introduction d’un 
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objectif et des stratégies nationales sur la prise en compte des femmes dans les plans 

quinquennaux, la mise en place de la Commission Nationale pour l’Intégration de la Femme au 

Développement (CN/IFD) en 1993. Après la tenue en 1995 de la Conférence de Beijing, des 

politiques sectorielles et nationales ont été élaborées et mises en place par le Gouvernement du 

Bénin. Ces politiques ont pris en compte les préoccupations relatives à la promotion de l’égalité 

entre les sexes dans la perspective de l’amélioration du statut juridique, économique et social de la 

femme. 

Au plan juridique, le Bénin dispose d’un cadre favorable à la promotion de la femme. Sur le plan 

institutionnel, le Ministère en charge de la Famille est l’organe de coordination du mécanisme 

institutionnel national chargé des questions de genre au Bénin. Le vote et la promulgation des lois 

n°2002-07 du 24 août 2004, 2003-03 du 03 mars 2003, 2006-19 du 05 septembre 2006 portant 

respectivement Code des Personnes et de la Famille, répression de la pratique des Mutilations 

Génitales Féminines et répression du harcèlement sexuel et protection des victimes, traduisent la 

volonté politique d’instaurer des rapports équitables entre les femmes et les hommes. 

En outre, le Bénin s’est doté en 2001, d’une Politique Nationale de Promotion de la Femme, avec 
un Plan d’Action multisectoriel pour la période 2002-2006. L’évaluation de ce Plan d’Action a révélé 
plusieurs facteurs de blocage relatifs notamment : 

- aux faiblesses de la coordination, du suivi/évaluation et du financement des activités ; 
- à la perception de la Politique Nationale de Promotion de la Femme comme étant une 

approche qui focalise toutes les actions sur la femme. 

Il en résulte que bien des inégalités entre hommes et femmes persistaient encore dans beaucoup 
de secteurs et domaines d’activités au Bénin. Pour y remédier le Gouvernement du Bénin a décidé 
de se doter d’une Politique Nationale de Promotion du Genre (PNPG) en 2009 afin de corriger les 
déséquilibres des rapports de genre. Elle servira de cadre référentiel aux stratégies ou actions 
destinées à réduire, voire éliminer les disparités entre les hommes et les femmes d’ici 2025. Pour 
rendre opérationnel cette Politique Nationale de Promotion du Genre, un Plan d’Action 
multisectoriel (PA-PNPG) sous forme de programme à trois composantes a été élaboré pour la 
période 2010-2015. Les trois composantes du PA-PNPG sont décrites comme suit : 
 

• Composante I : Autonomisation de la femme et réduction de la pauvreté : l’objectif de cette 
composante est d’améliorer les capacités d’autonomisation des femmes ; 

• Composante II : Institutionnalisation du genre au Bénin dont les objectifs spécifiques sont : 
i) renforcer le mécanisme d’institutionnalisation du genre dans tous les secteurs de 
développement,  
ii) mettre en place un dispositif favorable à l’application effective des textes de lois 
relatifs à la promotion du genre,  
iii) promouvoir un environnement favorable à la représentation égale et équitable 
des hommes et des femmes dans les sphères de prises de décision ; 

 

• Composante III : Renforcement des capacités des organisations de la société civile et de tous 
les autres acteurs dont les objectifs spécifiques sont : 

i) renforcer la capacité des OSC et autres acteurs pour un meilleur engagement dans 

la promotion du genre, 
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ii) développer des actions pour une meilleure conscientisation des hommes et des 

femmes dans le processus de prise en compte du genre, 

iii) améliorer le système d’information existant sur les disparités femmes/hommes, 

iv) développer un mécanisme d’information et de communication pour un 

changement de comportement favorable à la promotion du genre. 

En 2021, la PNPG 2009-2025 et son plan d’action 2010-2015 ont été évalués. Il ressort de cette 
évaluation, les acquis  ci-après :  

i) le renforcement de l’arsenal juridique de la protection de la femme et de la promotion 
du genre ; 

ii) l’autonomisation socio-économique des femmes à travers la mise en œuvre des 
programmes et projets structurants avec l’appui des PTF;  

iii) l’engagement remarquable de la société civile et des PTF en faveur de la défense des 
droits de femme ; 

iv) l’institutionnalisation du genre avec la création et l’opérationnalisation des cellules 
genres des ministères sectorielles et autres institutions de la république.   

Malgré les avancées notées, il reste encore des efforts à faire. Il s’agit de: 

i) la représentation des femmes au niveau des postes électifs et nominatifs ; 
ii) la budgétisation sensible du genre (BSG) ; 
iii) le fonctionnement du Conseil National de Promotion de l’Equité et de l’Egalité du Genre 

(CNPEG). 

Enfin, il faut noter qu’un nouveau plan d’actions pour la mise en œuvre de la PNPG est en cours 

d’élaboration par le Ministère des Affaires Sociales et de la Microfinance (MASM). 

Au plan socioculturel, on dénombre au Bénin, différents groupes socioculturels (une soixantaine 

d’ethnies) avec des pratiques socioreligieuses multiples et variées (chrétiennes, islamiques et 

Vodun). L’appartenance à chacun de ces groupes confère une spécificité dans les rapports entre 

l’homme et la femme. En effet, les sociétés dites de tradition sont basées sur des rapports 

hiérarchiques, gérontocratiques et patriarcaux, entre les classes d’âge, les hommes et les femmes, 

les notables et les artisans, etc. Dans cette perspective culturelle, la femme est reléguée au second 

plan et est considérée comme une "propriété de l’homme". Ces systèmes d’autorité plus ou moins 

patriarcaux qui structurent d’une manière profonde les relations entre l’homme et la femme, sont 

inscrits dans le droit et les institutions juridiques traditionnels et organisent ainsi la répartition des 

domaines de responsabilité économique/politique au niveau macro aussi bien qu’au niveau micro. 

Ils réglementent l’accès aux ressources naturelles et la prise de décision. Dans cette organisation 

sociale traditionnelle, la femme est ainsi appelée à jouer le rôle d’épouse et de mère, elle est faite 

pour rester à la maison1. Les rapports entre les femmes et les hommes sont donc empreints 

d’inégalités sociales qui influencent les conditions de vie des femmes. Ces disparités sont 

manifestes, par exemple dans les sphères de prise de décision qu’il s’agisse du pouvoir exécutif 

(entre 4 et 6 ministres de sexe féminin et 19 et 21 de sexe masculin entre 2015 et 2020) que du 

législatif (où l’on compte 7 femmes parlementaires pour 75 hommes aux législatives de 2020-2023). 

 
1 Tiré du PA-PNPG (2010-2015) 
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De plus, l’administration béninoise est caractérisée par une prédominance masculine (en 2019, 

parmi les Agents Permanents de l’Etat, 75,5% sont de sexe masculin ; il en est de même au sein des 

Agents Contractuels de l’Etat dont 69,0% sont de sexe masculin). 

 

2.2 Objectifs de l’étude 

L’objectif principal de cette étude est d’analyser la situation de la femme et de la fille au Bénin et 

d’aider le pays à mieux exploiter les bases de données disponibles.  

De manière spécifique, il s’agit de: 

(i) présenter/produire les indicateurs du paquet minimum des Nations Unies selon le genre 

et qui font référence aux indicateurs des ODD et de la déclaration et Programme d’action de 

Beijing définis lors de la quatrième Conférence mondiale sur les femmes en 1995 ; 

(ii) donner une visibilité à l’action du pays en termes d’effets et d’impacts relatifs à la 

thématique genre; 

(iii) produire un document qui se veut être une publication de référence et un modèle de 

bonnes pratiques en terme de la promotion du genre. 

 

2.3 Approche méthodologique de l’étude 

La présente étude porte sur l’exploitation des sources de données existantes au niveau de l’Institut 

et des sources administratives afin de rendre compte des progrès réalisés dans le domaine du genre. 

Sur le plan méthodologique, l’étude a d’abord consisté en un recensement de toutes les bases de 

données disponibles. Ensuite, il a été procédé à une identification des informations pouvant 

permettre de renseigner la liste du paquet minimum d’indicateurs des Nations Unies et enfin, 

chaque indicateur a été renseigné, tant au niveau départemental que national, dans la mesure du 

possible, sur au moins deux périodes afin d’analyser les tendances. Pour les informations non 

disponibles à l’Institut, les structures sectorielles probables de les produire ont été identifiées. Pour 

mener à bien cette activité, un consultant a été recruté pour appuyer la réalisation de l’activité sur 

toutes ses phases. Des personnes ressources ont été également sollicitées et envoyées sur le terrain 

pour appuyer la collecte des données de sources. 

En termes de difficultés liées à la collecte, il faut souligner principalement la non disponibilité des 

données pour produire certains indicateurs retenus dans le paquet minimum des Nations Unies. Par 

ailleurs, tous les indicateurs n’ont pu être collectés sur la période définie (2015 à 2020). 

 

2.4 Clarification conceptuelle 

Pour une meilleure compréhension, une clarification conceptuelle s’avère nécessaire et elle prend 

en compte les définitions telles que produites dans la première édition. 
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Le sexe : Le sexe est l’ensemble des caractéristiques et des fonctions qui distinguent le mâle de la 

femelle en leur assignant un rôle spécifique dans la reproduction, par la production de gamètes 

mâles ou femelles. Le sexe se réfère donc aux différences biologiques. Par exemple, seul l’homme 

est apte encore aujourd’hui à produire des spermatozoïdes pour féconder l’ovule et seule la femme 

peut produire pour le moment à des périodes bien déterminées, d’ovules qui peuvent être fécondés 

par des spermatozoïdes. 

L’égalité des sexes : L’égalité des sexes implique que les femmes ne soient pas traitées comme des 

personnes de sexe inférieur à celui des hommes, mais plutôt, comme des êtres humains égaux aux 

hommes à tous points de vue. L’égalité des sexes se réfère donc aux principes d’égalité des droits 

et des statuts des acteurs sociaux et au respect mutuel de ces droits. L’égalité homme-femme 

n’implique donc pas que les femmes et les hommes deviennent identiques, mais qu’ils aient des 

possibilités et des chances égales dans leur existence réciproque. Le concept d’égalité est explicité 

et complété par la notion d’équité. 

L’équité entre les sexes : L’équité entre homme et femme se réfère aux conditions d’application 

des principes d’égalité. Elle fait appel à la notion de justice quant à la répartition « équitable » ou 

« juste » des fruits de toutes les transformations sociales ou autres bénéfices acquis dans la société, 

ce qui conduit le véritable socle de l’harmonie sociale. En d’autres termes, l’équité entre les sexes 

suppose l’établissement de la justice dans la répartition des biens sociaux entre les hommes et les 

femmes. 

Le genre : Le genre ne se réfère ni à la femme, ni à l’homme en soi, ni au sexe, mais aux rapports 

qui existent entre eux. Le genre est donc une variable sociale qui permet de différencier, d’organiser 

et de structurer les rapports des acteurs sociaux. Il renvoie à des rapports sociaux (inégaux ou non) 

existant entre les deux catégories sociales que sont les hommes et les femmes et ceci, dans tous les 

domaines (éducation, santé, accès aux ressources, participations aux instances de décisions…) et à 

tous niveaux (individuel, familial, communautaire, national et international). Le genre est alors une 

donnée socioculturelle, un produit de l’histoire qui peut subir des variations d’un milieu à l’autre 

et/ou des changements d’une époque à l’autre. Il a émergé du constat selon lequel « les femmes 

sont exclues du processus de développement en tant que bénéficiaires et que leurs rapports de 

pouvoir avec les hommes sont inégaux ». En matière d’approche genre et développement, on parle 

d’égalité des chances et des droits et d’équité dans l’impact des fruits découlant du développement 

et dont la femme et l’homme doivent jouir de façon équitable. 

Disparités de genre : Les différences entre les sexes dans le contexte du développement humain 

ont toujours été extrêmes. Bien trop souvent, les femmes et les filles sont victimes de discrimination 

dans les domaines de la santé, de l’éducation et de l’emploi, avec toutes les répercussions négatives 

que cette situation peut avoir sur leurs libertés. 

Dans les sections qui vont suivre, il s’agira de présenter et d’analyser le niveau atteint des 

indicateurs au cours de la période 2015-2020. 

 

 

 



 

18 

III- DONNEES SUR LA POPULATION 

Cette section abordera les informations concernant quelques caractéristiques de la population (son 

volume, sa structure par sexe et par âge), des ménages (la proportion de ménages dirigés par les 

femmes) et des conditions de vie des femmes au Bénin. 

3.1- Volume de population 

Selon le quatrième Recensement Général de la Population et de l’Habitation (RGPH 4) réalisé au 

Bénin en 2013, l’effectif de la population était de 10 008 749 habitants dont 51,2% sont de sexe 

féminin. Au troisième recensement, le Bénin comptait 6 769 914 habitants dont 51,5% de sexe 

féminin. Notons que lors du premier recensement de 1979 qui a donné un effectif de 3 331 210 

habitants, la proportion de la population féminine était de 52,1%. On constate, qu’entre le troisième 

et le quatrième recensement, la population féminine a diminué mais demeure toujours supérieure 

à la population masculine comme le montre le tableau 3.1. 

 

Tableau 3.1 : Population du Bénin au cours des quatre recensements 

Recensement 
Effectif Proportion (en %) de femmes 

Hommes Femmes Ensemble Ensemble Urbain  Rural 

RGPH 1979 1 596 939 1 734 271 3 331 210 52,1   

RGPH 1992 2 390 336 2 525 219 4 915 555 51,4 51,2 51,5 

RGPH 2002 3 284 119 3 485 795 6 769 914 51,5 51,3 51,6 

RGPH 2013 4 887 820 5 120 929 10 008 749 51,2 51,3 51,1 

Source : INStaD, RGPH (1979,1992, 2002 & 2013) 

En ce qui concerne l’importance de la population féminine selon le milieu de résidence en 1992 et 

2002, on constate que le volume de la population féminine est sensiblement le même en milieu 

rural (51,5 en 1992 et 51,6% en 2002) qu’en milieu urbain (51,2 en 1992 et 51,3% en 2002). La 

proportion des femmes du milieu rural au deuxième et troisième RGPH est légèrement supérieure 

à celle des femmes du milieu urbain. Par contre au dernier recensement, la proportion des femmes 

du milieu urbain est légèrement supérieure à celles du milieu rural. 

3.2- Structure de la population par sexe et âge 

La pyramide des âges de la population du Bénin présente une base assez large, caractéristique d’une 

population jeune, encore à forte fécondité. 

On enregistre un rétrécissement à partir de 15 ans : la population baisse en proportion 

progressivement avec l’âge jusqu’à 60 ans où on commence par observer quelques perturbations 

dans cette harmonie à la baisse. Le rétrécissement de la pyramide à partir d’un âge relativement 

jeune (15-19 ans) très marqué du côté masculin pourrait s’expliquer par l’émigration de la 

population béninoise et particulièrement des hommes vers l’extérieur. N’ayant guère de 

perspectives d’emplois bien rémunérés sur place, beaucoup de béninois émigrent à la recherche de 

meilleures opportunités. La mortalité des personnes âgées (60 ans et plus) fait que les effectifs 

continuent à baisser en proportion de façon irrégulière. 
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Graphique 3.1 : Pyramide des âges de la population résidente au Bénin en 2021 par sexe et par âges 

 
Source : INStaD, Projections de population issues des données du RGPH-4 de2013 

 

3.3- Femmes chefs de ménage 

Le graphique 3.2 révèle que les ménages ordinaires ayant à leur tête des femmes ne sont pas 

nombreux. En effet, seulement un peu plus de deux ménages sur dix (21,4%) au niveau national ont 

des femmes comme chefs. Selon le milieu de résidence, cette proportion est plus faible en milieu 

rural (19,6%) qu’en milieu urbain (23,5%). 

 

Graphique 3.2 : Répartition (%) des ménages ordinaires au Bénin selon le sexe et le milieu de résidence 

 
Source : INStaD, EHCVM 2018-2019 

Le graphique 3.3 relatif à la répartition des chefs de ménage selon le sexe et le département de 

résidence, indique que c’est dans les départements du Couffo (41,9%) et du Mono (31,6%) que les 
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chefs de ménage de sexe féminin sont plus nombreux. Par contre, elles sont moins représentées 

dans le nord, à savoir l’Alibori (8,7%), le Borgou (11,2%), la Donga (13,1%) et l’Atacora (13,8%). 

 

Graphique 3.3 : Répartition (%) des ménages ordinaires au Bénin selon le sexe et le département de résidence 

 
Source : INStaD, EHCVM 2018-2019 

 

IV- STRUCTURES ECONOMIQUES, PARTICIPATION A DES ACTIVITES GENERATRICES DE 
REVENU ET ACCES AUX REVENUS 

4.1- Femmes et marché de travail 
4.1-1. Femmes dans la Fonction Publique 

Au sein du personnel de la fonction publique plus précisément dans la catégorie des Agents 

Permanents de l’Etat (APE) et les fonctionnaires de l’Etat (FE), on note une profonde discrimination 

entre les hommes et les femmes de 2014 à 2019. En effet, il ressort de la lecture du graphique 3.1 

que l’effectif des femmes au sein du personnel des Agents Permanents de l’Etat et fonctionnaires 

de l’Etat est nettement inférieur à celui des hommes. En 2014, on comptait 5 538 femmes pour 

18 538 hommes (soit un indice de parité de 0,30) parmi les APE et FE. Cet indice a légèrement 

augmenté en 2019 pour passer à 0,33 (soit à 33 femmes pour 100 hommes) comme le montrent les 

données du tableau 4.1. 
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Graphique 4.1 : Evolution de l'effectif des APE et FE de 2014 à 2019 

 
Source: Annuaire statistique du Ministère de la Fonction Publique, 2020 

 

Tableau 4.1 : Evolution de l’indice de parité des APE et FE selon les catégories 

CATEGORIES 

Indice de Parité du Genre au 
sein des APE 

Proportion des 
catégories 

2014 2016 2018 2019 2014 2019 

A (Agents de conception) 0,24 0,23 0,27 0,30 34,0 31,5 

B (Agents d'application) 0,31 0,29 0,27 0,31 41,5 46,7 

C (Agents d'encadrement) 0,41 0,42 0,43 0,57 16,6 11,6 

D (Agents d'exécution) 0,32 0,35 0,29 0,30 6,8 5,7 

E (Autres) 0,41 0,35 0,17 0,29 0,9 0,2 

S (Professeurs d'universités et Elèves 
fonctionnaires) 

0,10 0,50 0,17 0,17 0,2 4,3 

Ensemble 0,30 0,29 0,29 0,33 100,0 100,0 

Source: Annuaire statistique du Ministère de la Fonction Publique, 2020 

Quand on considère les Agents contractuels de l’Etat (ACE), l’écart entre hommes et femmes existe 

toujours mais il est moins important comparativement aux APE. Globalement, l’effectif des ACE a 

augmenté de 4,85% entre 2014 et 2019. Cette augmentation est plus accentuée au niveau des 

femmes que des hommes, en témoignent les valeurs des effectifs des ACE sur la période. Ces 

effectifs sont passés respectivement de 11 427 à 14 610, soit une augmentation de 27,85% chez les 

femmes et de 33 538 à 32 537, soit une diminution de 2,98%chez les hommes. De même, l’indice 

de parité est passé de 34 femmes en 2014 à 45 femmes pour 100 hommes en 2019 (tableau 4.2). 
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Graphique 4.2 : Evolution de l'effectif des ACE de 2014 à 2019 

 
Source: Annuaire statistique du Ministère de la Fonction Publique, 2020 

 

Tableau 4.2 : Evolution de l’indice de parité des ACE selon les catégories 

CATEGORIES 

Indice de Parité du Genre au 
sein des ACE 

Proportion des 
catégories 

2014 2016 2018 2019 2014 2019 

A (Agents de conception) 0,17 0,21 0,18 0,16 7,4 24,6 

B (Agents d'application) 0,23 0,28 0,39 0,45 28,1 25,9 

C (Agents d'encadrement) 0,34 0,42 0,51 0,54 47,8 32,9 

D (Agents d'exécution) 0,88 0,77 0,99 1,16 12,5 12,7 

E (Autres) 0,33 0,45 0,43 0,52 3,6 3,3 

S (Professeurs d'universités et Elèves 
fonctionnaires) 

0,23 0,18 0,11 0,12 0,5 0,6 

Ensemble 0,34 0,40 0,42 0,45 100,0 100,0 

Source: Annuaire statistique du Ministère de la Fonction Publique, 2020 

 

4.1-2. Femmes propriétaires d’entreprises 

En 2018, à l’instar des pays de l’Union Economique et Monétaire Ouest Africaine (UEMOA), l’Institut 

a réalisé l’Enquête Régionale Intégrée sur l’Emploi et le Secteur Informel (ERI-ESI), qui est une 

opération statistique d’envergure nationale et qui couvre deux volets : 

• le premier volet collecte des données sur les caractéristiques socio démographiques et sur 
l’emploi de la population et, 

• le second volet est relatif à la collecte des données auprès des Unités de Production 
Informelles (UPI) non agricoles identifiées, lors du premier volet. 
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La répartition des entreprises par sexe du chef selon les départements à travers le tableau 4.3, 

révèle que la majorité des entreprises sont dirigées par des femmes tant bien au niveau national 

qu’au niveau des départements. En effet, au plan national, presque sept entreprises sur dix (66,3%) 

sont dirigées par des femmes. Dans les départements, les proportions varient de 55,8% femmes 

chefs d’entreprises (contre 44,2% des hommes chefs d’entreprise) dans l’Alibori à 73,1% femmes 

chefs d’entreprises (contre 26,9% des hommes chefs d’entreprise) dans la Donga. Il en ressort des 

indices de parité du genre toujours en faveur des femmes tant au niveau national (197 femmes 

chefs d’entreprise pour 100 hommes chefs d’entreprise) qu’à celui des départements où cet indice 

varie de 126 femmes chefs d’entreprise pour 100 hommes chefs d’entreprise dans l’Alibori à 272 

femmes chefs d’entreprise pour 100 hommes chefs d’entreprise dans la Donga. 

 

Tableau 4.3 : Répartition des entreprises par sexe du chef selon les départements et indice de parité 

Département 

Sexe 
Total Indice de 

parité du 
genre 

Masculin Féminin 

Effectif % Effectif % Effectif % 

Alibori 39 436 44,2 49 867 55,8 89 303 100,0 1,26 

Atacora 26 323 34,8 49 281 65,2 75 604 100,0 1,87 

Atlantique 134 282 33,1 271 581 66,9 405 863 100,0 2,02 

Borgou 43 390 42,1 59 703 57,9 103 093 100,0 1,38 

Collines 26 364 27,8 68 527 72,2 94 891 100,0 2,60 

Couffo 31 853 36,0 56 684 64,0 88 537 100,0 1,78 

Donga 16 500 26,9 44 824 73,1 61 323 100,0 2,72 

Littoral 45 434 31,1 100 579 68,9 146 013 100,0 2,21 

Mono 25 436 35,8 45 550 64,2 70 986 100,0 1,79 

Ouémé 80 290 29,8 189 494 70,2 269 784 100,0 2,36 

Plateau 54 141 30,4 123 959 69,6 178 100 100,0 2,29 

Zou 63 877 40,0 95 647 60,0 159 525 100,0 1,50 

BENIN 587 326 33,7 1 155 695 66,3 1 743 022 100,0 1,97 

Source : INStaD, réalisé à partir de la base de ERI-ESI 2018 

4.1-3. Activité principale du chef d'entreprise 

L’analyse du graphique 4.1 montre globalement que les femmes se retrouvent beaucoup plus dans 

les activités d’hébergement et de restauration (6 855 femmes pour 100 hommes), de commerce de 

détail (783 femmes pour 100 hommes), de commerce de gros (231 femmes pour 100 hommes), de 

fabrication (196 femmes pour 100 hommes), les activités spéciales de ménage (171 femmes pour 

100 hommes), autres activités des services non citées ailleurs (144 femmes pour 100 hommes) et 

extractives (141 femmes pour 100 hommes) que les hommes. Par contre, elles exercent moins que 

les hommes les autres activités et sont presque inexistantes dans les activités d’enseignement, 

d’entreposage, de transport, de commerce et de récupération des pièces automobiles et des 

activités de construction. 
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Graphique 4.1 : Indice de parité du genre de l’activité principale du chef d'entreprise 

 
Source : INStaD, réalisé à partir de la base de ERI-ESI 2018 

 

4.1-4. Rémunération et horaire de travail dans le secteur informel 

Les données du tableau 4.4 révèlent que le revenu moyen dans le secteur informel est très faible 

(23 035 FCFA) et largement en dessous du SMIG (40 000 FCFA). Ce revenu est légèrement supérieur 

dans les services (27 795 FCFA) que dans le commerce (23 498 FCFA) ou dans l’industrie (18 156 

FCFA). En milieu rural, le revenu moyen mensuel est de 24 443 FCFA dans les services, 21 849 FCFA 

dans le commerce et 15 574 FCFA dans l’industrie. Dans les autres milieux urbains, les revenus 

suivent la même tendance : 31 991 FCFA dans les services, 24 630 FCFA dans le commerce et 20 068 

FCFA dans l’industrie. Cependant, la tendance est inversée à Cotonou : on y gagne 33 765 FCFA en 

moyenne par mois dans l’industrie, 24 819 FCFA dans le commerce et 20 823 FCFA dans les services. 

Par ailleurs, le secteur commercial est apparemment plus rentable que les autres. En effet, le revenu 

horaire dans le commerce est de 316 FCFA contre 279 FCFA dans les services et 274 FCFA dans 

l’industrie. Cette configuration est induite par la tendance des revenus dans les autres milieux 

urbains. 

Le tableau 4.4 révèle également que les hommes ont un revenu moyen mensuel de plus d’une fois 

et demi élevé (31 495 FCFA) que les femmes (18 203 FCFA). De plus, les hommes consacrent plus de 

temps que les femmes aux activités (respectivement 188 heures et 171 heures). 
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Le niveau d’instruction a un impact positif sur les revenus. Les travailleurs ou entrepreneurs ayant 

un niveau d’étude supérieur gagnent 34 119 FCFA en moyenne par mois contre 31 191 FCFA pour 

ceux du secondaire, 20 888 FCFA pour le primaire et 21 402 FCFA pour ceux qui n’ont aucun niveau. 

Par ailleurs, les travailleurs ou entrepreneurs ayant un niveau d’étude supérieur gagnent deux fois 

plus de revenu par heure (643 FCFA) que ceux des autres niveaux (286 FCFA, 255 FCFA et 326 FCFA). 

Aussi une formation dans un cadre formel assure-t-elle un revenu meilleur que dans les autres 

modes de formation (28 062 FCFA contre 22 667 FCFA). 

 

Tableau 4.4 : Rémunérations et horaires de travail dans le secteur informel par milieu de résidence et 
secteur d'activité 

Milieu de résidence et 
Caractéristiques 
socioéconomiques 

Revenu mensuel 
(en FCFA) 

Horaire mensuel 
(en nombre d'heures) 

Revenu horaire 
(en FCFA) 

Cotonou       

Industrie 33 765 150 855 

Commerce 24 819 178 475 

Service 20 823 168 473 

Ensemble 25 101 169 545 

Autres urbains       

Industrie 20 068 183 217 

Commerce 24 630 190 285 

Service 31 991 187 264 

Ensemble 25 641 187 260 

Ensemble urbain       

Industrie 21 428 180 281 

Commerce 24 660 188 315 

Service 30 265 184 295 

Ensemble 25 565 185 300 

Rural       

Industrie 15 574 168 268 

Commerce 21 849 172 317 

Service 24 443 162 256 

Ensemble 20 045 168 282 

Ensemble       

Industrie 18 156 174 274 

Commerce 23 498 182 316 

Service 27 895 175 279 

Ensemble 23 035 177 292 

Sexe       

Masculin 31 495 188 423 

Féminin 18 203 171 217 

Niveau d'instruction       

Aucun 21 402 174 286 

Primaire 20 888 184 255 
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Milieu de résidence et 
Caractéristiques 
socioéconomiques 

Revenu mensuel 
(en FCFA) 

Horaire mensuel 
(en nombre d'heures) 

Revenu horaire 
(en FCFA) 

Secondaire 31 191 178 326 

Supérieur 34 119 182 643 

Type de formation       

Dans un cadre formel 28 062 169 329 

Autres modes de formation 22 667 178 289 

Source : INStaD, Rapport final ERI-ESI Bénin, 2018 

 

4.2- Femmes et activités économiques 
4.2.1- Participation à l’activité économique : taux d’activité 

La diversité d’une économie s’apprécie à travers le potentiel de qualification de sa main d’œuvre. 

Les analyses ont montré que l’économie béninoise dispose d’une main d’œuvre peu qualifiée 

(EMICoV, 2015). Le taux d’activité ou ratio emploi/population représente le pourcentage de 

personnes en âge de travailler (15-65 ans) exerçant une activité dans la population totale. Il 

renseigne sur la capacité de l’économie à fournir des emplois. Cependant, ces emplois sont-ils de 

nature à contribuer à une croissance économique soutenue et durable? 

Au Bénin en 2015, selon les données du tableau 4.5, le taux d’activité de la population âgée de 15 

ans et plus est de 67,9%, en deçà de ce qui est obtenu au cours des éditions 2010 et 2011, soit 

respectivement 72.0% et 75.5%. Selon la même source, 75,9% des hommes exerçaient une activité 

économique en 2015 contre 60,7% des femmes. Comparée aux éditions de 2011 et 2010, la 

tendance est plus à la baisse chez les femmes avec un écart de taux d’activité de plus de 15 points 

entre les hommes et les femmes. 

Par ailleurs, les départements des collines (77,3%), du plateau (73,1%), du zou (72,2%), de l’Ouémé 

(72,2%), et du mono (71,8%) comptent environ trois quarts d’actifs de leur population. Quant au 

taux de chômage, il est de 2,3% aussi bien en 2015 (EMICoV) qu’en 2018 (ERI-ESI), mais beaucoup 

plus accentué au niveau des femmes (2,8% en 2015 contre 2,3% en 2018), des individus de 20-24 

ans (6,6%), ceux ayant un niveau d’instruction supérieur (9%), ceux vivant en milieu urbain 

notamment à Cotonou (6,1% en 2015 contre 3,2% en 2018), ainsi que des individus des 

départements de l’Atlantique, du Mono et de l’Ouémé. 

 

Tableau 4.5 : Taux d’activité par sexe et par département 

Caractéristiques socio 

démographiques 

Taux global d'activité 
des 15 ans et plus (%) 

Taux de salarisation 
15-64 ans (%) 

Taux de chômage au sens 
large 15-64 ans (%) 

Sexe 
   

Homme 75,9 18,6 1,7 

Femme 60,7 7,1 2,8 

Groupe d'âge    

15-19 22,8 6,1 3,8 

20-24 52,5 11,9 6,6 

25-29 73,3 17,5 4 
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Caractéristiques socio 

démographiques 

Taux global d'activité 
des 15 ans et plus (%) 

Taux de salarisation 
15-64 ans (%) 

Taux de chômage au sens 
large 15-64 ans (%) 

30-34 82,8 16,7 2 

35-39 85,2 14,4 1,2 

40-44 86,4 11,5 1 

45-49 86,8 12,2 1,0 

50-54 85,3 12,3 0,9 

55-59 81,4 12,2 0,6 

60-64 72,4 5,7 0,4 

65 et + 55,9 - - 

Niveau d'instruction 

Aucun niveau 73,7 3,6 1,2 

Primaire 78,8 11,2 1,9 

Secondaire 46,5 34,4 4,9 

Supérieur 67,4 82,0 9,0 

Milieu de résidence 

Cotonou 66,9 33,9 6,1 

Autre urbain 66,5 18,3 2,6 

Urbain 66,6 20,8 3,2 

Rural 69,2 6,3 1,4 

Département 

Alibori 59,4 5,2 0,7 

Atacora 56,3 8,3 1,2 

Atlantique 66,4 20,5 3,8 

Borgou 65,9 9,2 1,8 

Collines 77,3 7,0 0,8 

Couffo 69,5 5,1 1,1 

Donga 63,8 8,9 1,6 

Littoral 66,9 33,9 6,1 

Mono 71,8 14,3 3,3 

Ouémé 72,2 15,7 2,8 

Plateau 73,1 7,3 0,6 

Zou 72,2 14,9 1,5 

Bénin 67,9 13,6 2,3 

Source : INStaD, EMICoV-2015 

 

4.2.2- Femmes et emploi informel dans le secteur non agricole 

Toujours dans l’optique d’évaluer la cible 1b des ODD 8 « Assurer le plein-emploi et la possibilité 

pour chacun, y compris les femmes et les jeunes, de trouver un travail décent et productif », l’étude 

s’est intéressée à la proportion de femmes qui exercent un emploi informel dans le secteur non 

agricole. 

Les données présentées dans le tableau 4.6 montrent que 92,8% des hommes et 98,7% des femmes 

exercent des activités dans le secteur informel en 2019 (EHCVM, 2019). Au sein des départements, 

l’emploi informel dans le secteur non agricole est plus élevé dans le Couffo où 97,0% des hommes 

et 100% des femmes ont des emplois informels dans les secteurs non agricoles. Le Couffo est suivi 

du Plateau avec 96,8% des hommes et 99,7% des femmes. 
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Tableau 4. 6 : Répartition (%) de l'emploi informel dans les secteurs non agricoles selon le département en 
2019 

Département Homme Femme Ensemble 

Alibori 88,3 99,1 94,8 

Atacora 83,8 97,3 91,9 

Atlantique 91,6 98,3 95,3 

Borgou 99,6 92,1 96,3 

Collines 98,9 94,5 97,2 

Couffo 97,0 100,0 98,8 

Donga 94,1 99,6 97,6 

Littoral 91,5 95,7 93,7 

Mono 92,3 99,1 96,5 

Ouémé 94,5 98,6 96,8 

Plateau 96,8 99,7 98,6 

Zou 92,7 99,6 96,9 

Bénin 92,8 98,7 96,2 

Source : INStaD, EHCVM, Bénin, 2019 

 

4.2.3- Femmes et chômage 

Depuis quelques années, le chômage en particulier celui des jeunes, constitue une préoccupation à 
l’échelle mondiale. Au Bénin, l’absence de statistiques administratives périodiques pour la mesure 
du chômage rend difficile son suivi. Les enquêtes ménages demeurent donc les seules sources 
actuelles de mesure du phénomène. 

En 2018, selon les résultats de l’Enquête Régionale Intégrée sur l’Emploi et le Secteur Informel (ERI-
ESI) Bénin, le taux de chômage est de 2,3% pour l’ensemble de la population béninoise ; la même 
valeur est observée selon le sexe comme le présente le tableau 4.7.. Ce faible taux de chômage peut 
être expliqué d’une part, par la définition retenue par le Bureau International du Travail (BIT)2 et 
d’autre part, par les valeurs des taux d’activité observées précédemment. Ce faible taux de chômage 
ne signifie pas que le Bénin est proche de l’atteinte de la cible 1b de l’ODD 8 car si l’accès à l’emploi 
est assuré, la question est de savoir si cet emploi est décent et durable, du fait que la majorité de la 
population exerce un emploi informel. 

Le taux de chômage est plus élevé en milieu urbain (3,2%) qu’en milieu rural (1,5%), plus élevé chez les 

personnes de 15-34 ans (3,5%) que celles de 35 ans ou plus (1,2%). 

Tableau 4.7 : Taux de chômage (%) des 15 ans et plus 
 

Cotonou 
Autre 
urbain 

Ensemble 
urbain 

Rural Bénin 

Ensemble 4,6 2,9 3,2 1,5 2,3 

Masculin 4,7 3,0 3,3 1,4 2,3 

Féminin 4,5 2,7 3,0 1,6 2,3 

15-34 ans 7,5 4,2 4,7 2,6 3,5 

35 ans et plus 2,9 1,8 2,0 0,6 1,2 

Source : INStaD, ERI-ESI, Bénin, 2018 

 
2 Au sens du BIT, est considérée en situation de chômage, toute personne en âge de travailler qui : i) était sans emploi au cours des 7 
derniers jours ou de la semaine de référence, ii) a fait des démarches pour chercher un emploi en échange d'une rémunération ou d'un 
profit au cours des 30 derniers jours ou d’un mois de référence et iii) se déclare disponible sur une période de deux semaines pour 
occuper un emploi ou mener une activité rémunératrice. (INSAE, Enquête Régionale Intégrée sur l’Emploi et le Secteur Informel (ERI-
ESI) Bénin, 2018 Rapport final, Page 9) 
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4.3- Femmes et accès aux microcrédits 

Depuis 2006, grâce au programme d’octroi de micro crédits aux plus pauvres, les femmes 

bénéficient d’un accès facile aux microcrédits comparativement aux hommes. Cependant, selon les 

départements des disparités sont observées. La proportion de femmes ayant accès aux microcrédits 

n’est pas toujours supérieure à celle des hommes. C’est le cas des départements de l’Atacora, du 

Borgou, des Collines, du Couffo, de la Donga et du Zou qui enregistrent respectivement 1,9% ; 1,7% ; 

2,6% ; 2,3% ; 1,7% et 3,2% de femmes de 18 ans et plus ayant accédé au moins une fois aux 

microcrédits contre respectivement 4,6% ; 3,4% ; 5,6% ; 2,9% ; 2,2% et 3,4% chez les hommes. 

 

Tableau 4.8 : Proportion (%) des individus de 18 ans et plus ayant bénéficié au moins une fois de crédit 
dans un établissement financier par département selon le sexe 

Département Homme Femme Ensemble 

Alibori  2,5 3,2 2,9 

Atacora  4,6 1,9 3,2 

Atlantique  3,4 5,7 4,6 

Borgou  3,4 1,7 2,5 

Collines  5,6 2,6 4,1 

Couffo  2,9 2,3 2,5 

Donga  2,2 1,7 1,9 

Littoral  2,1 5,2 3,8 

Mono  3,3 4,4 4,0 

Ouémé  5,3 8,9 7,3 

Plateau  4,5 4,5 4,5 

Zou  3,4 3,2 3,3 

Bénin 3,7 4,1 3,9 

Source : INStaD, EHCVM, Bénin, 2019 

 

4.4- Femmes et accès à l’information 

Cette sous-section est consacrée aux indicateurs permettant d’évaluer la cible 8.F et l’objectif 

stratégique F.3 détaillés comme suit :  

Cible 8.F : En coopération avec le secteur privé, faire en sorte que les avantages des nouvelles 

technologies, en particulier des technologies de l'information et de la communication, soient 

accordés à tous. 

Objectif stratégique F.3 : Fournir aux femmes, notamment à celles à faible revenu, des services 

professionnels et des moyens de formation, et leur ouvrir l’accès aux marchés, à l’information et à la 

technologie. 

L’accès à l’information est fondamental pour le développement d’un pays. C’est à travers les canaux 

d’information que les messages de sensibilisation pour les bonnes pratiques en matière 

d’alimentation, de planning familial, etc. sont diffusés. Pour des rapports plus équitables entre les 

hommes et les femmes, il est nécessaire de mesurer l’accès à l’information par les femmes car cela 

peut contribuer à l’amélioration de leurs conditions de vie. 
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4.4.1- Accès aux TIC et utilisation de la connexion internet et du téléphone cellulaire 

De façon générale, l’accès aux Technologies de l’Information et de la Communication (TIC) est 

encore très faible au Bénin. A part le téléphone mobile qui est utilisé par 89,5% des hommes et 

77,0% des femmes, les autres types de technologies de l’information ne sont pas courants. En effet, 

la connexion internet est utilisée à 0,3% par les femmes et à 0,7% par les hommes. L’usage du 

téléphone fixe est très rare chez les hommes comme chez les femmes (0,1% des hommes et 0,1% 

des femmes) et l’ordinateur est accessible à 3,5% des hommes contre 2,0% des femmes. 

 

Tableau 4.9 : Répartition (%) des ménages ayant accès aux TICs, selon le sexe du chef de ménage en 2019 

 

Pourcentage 
des ménages 
ayant accès à 
la connexion 

internet 

Pourcentage 
des ménages 

disposant 
d'ordinateur 

Pourcentage 
des ménages 
disposant de 

Téléphone fixe 

Pourcentage 
des ménages 
disposant de 

téléphone 
mobile 

Bénin 0,6 3,2 0,1 86,8 

Masculin 0,7 3,5 0,1 89,5 

Féminin 0,3 2,0 0,1 77,0 

Source : INStaD, EHCVM, Bénin, 2019 

 

4.4.2- Accès aux médias 

Globalement, l’accès à l’information à travers les médias (radio ou la télévision multicanale, via 

câble, satellite) est de 6,0% pour le Benin. En considérant la répartition selon le sexe, on constate 

que les hommes ont plus accès aux médias que les femmes (respectivement 6,5% contre 3,9% en 

2019. 

 

Tableau 4.10 : Proportion (%) de ménages disposant de la télévision multicanale, via câble, satellite par 
département et selon le sexe 

 

Département Homme Femme Ensemble 

Alibori 3,6 0,0 3,3 

Atacora 1,8 0,0 1,6 

Atlantique 11,1 1,4 9,3 

Borgou 5,2 9,6 5,7 

Collines 2,7 1,1 2,4 

Couffo 0,9 0,3 0,6 

Donga 1,5 3,7 1,8 

Littoral 26,9 19,7 24,9 

Mono 2,8 1,8 2,5 

Ouémé 8,0 5,2 7,4 

Plateau 1,4 0,6 1,2 

Zou 3,0 0,6 2,4 

Bénin 6,5 3,9 6,0 

Source : INStaD, EHCVM, Bénin, 2019 
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V- SERVICES DE SANTE ET SERVICES CONNEXES 

Les objectifs à évaluer dans cette section sont les suivants :  

Objectif stratégique C.1. Élargir l’accès des femmes tout au long de leur vie à des soins de 

santé, à l’information et à des services connexes adaptés, abordables et de bonne qualité ; 

Objectif stratégique C.2. Renforcer les programmes de prévention propres à améliorer la 

santé des femmes ; 

Objectif stratégique C.3. Lancer des initiatives tenant compte des besoins des femmes face 

aux maladies sexuellement transmissibles, au VIH/sida et aux autres problèmes de santé se 

rapportant à la sexualité et à la procréation. 

5.1 Niveau de mortalité des enfants et mortalité adulte 
5.1.1- Mortalité des enfants 

Le niveau de mortalité des enfants est l’un des meilleurs indicateurs du niveau de développement 

d’une population. Il est, en effet, l’une des composantes de l’Indice du Développement Humain 

(IDH) élaboré par les Nations Unies. Un niveau de mortalité élevé parmi les enfants est, bien 

souvent, le reflet d’une situation nutritionnelle précaire, d’un faible accès aux soins de santé, à l’eau 

salubre et à des installations sanitaires inadéquates. Au cours des dix dernières années, beaucoup 

d’efforts sont faits par le Gouvernement béninois dans le sens de la réduction des niveaux de 

mortalité maternelle et infantile au nombre desquels figurent : (i) la distribution gratuite de la 

Moustiquaire Imprégnée à Longue Durée d’Action (MILDA), (ii) la prise en charge du traitement du 

paludisme et (iii) la politique de gratuité de la césarienne. 

Cible 4.A : Réduire de deux tiers entre 2015 et 2020, le taux de mortalité des enfants de 

moins de 5 ans 

Suivant la période des cinq ans qui ont précédé l’EDSB-5 (2017-2018), sur mille naissances vivantes, 

96 décèdent avant d’atteindre leur cinquième anniversaire comme l’indique le graphique 5.1. Ce 

constat du niveau élevé de la mortalité des enfants de moins de cinq ans relève du niveau élevé de 

la mortalité des enfants de moins d’un an : sur mille naissances, 55 décèdent avant leur premier 

anniversaire et sur les milles enfants ayant passé leur premier anniversaire 44 décèdent avant 

d’atteindre leur cinquième anniversaire. 
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Graphique 5.1 : Quotient de mortalité des enfants pour la période des cinq ans ayant précédé les différentes 
éditions de l’EDSB-5 (2017-2018) et l’EDSB-4 (2011-2012) 

 
Source : INStaD, EDSB (2017-2018 & 2011-2012) 

En comparant le niveau de la mortalité des enfants en 2017-2018 à celui de 2011-2012, il est 

constaté, comme le révèle le tableau 5.1, une nette augmentation pour l’ensemble des indicateurs 

de la mortalité. Ainsi pour la mortalité infanto-juvénile, le niveau passe de 70 pour mille à 96 pour 

mille entre les deux périodes. De même pour la mortalité infantile, ce niveau passe de 42 pour mille 

à 55 pour mille et de 30 pour mille à 44 pour mille pour la mortalité juvénile. 

La répartition du niveau de mortalité des enfants selon le sexe pour la période des dix3 ans 

précédant l’EDSB-5 (2017-2018) montre que sur l’ensemble de ces indicateurs de la mortalité, les 

enfants de sexe masculin présentent, comme dans la majorité des populations, un risque de 

mortalité plus élevé que ceux de sexe féminin. En effet, durant le premier mois d’existence, 36 

naissances vivantes masculines sur mille décèdent contre 24 sur mille chez les filles. Pour la 

mortalité post-néonatale, l’écart observé est presque similaire (26 ‰ chez les garçons contre 24 ‰ 

chez les filles). Entre la naissance et le premier anniversaire, le quotient de mortalité s’établit à 62‰ 

pour les garçons contre 48‰ pour les filles et entre le premier et le cinquième anniversaire, sur 

mille naissances masculines 104 décèdent contre 89‰ chez les filles. Quant à la mortalité juvénile, 

le quotient de mortalité masculin est vraisemblablement similaire à celui des filles (44‰ contre 

43‰). 

 

 

 
3 Une période de dix ans est nécessaire pour disposer d'un effectif d'événements statistiquement satisfaisant pour le calcul des 

probabilités dans chaque sous-groupe de population retenu. 
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Tableau 5.1 : Quotient de mortalité des enfants par sexe pour la période des dix ans ayant précédé l’EDSB-
5 (2017-2018). 

Quotient de Mortalité 

EDSB, 2017-2018 EDSB, 2011-2012 

Masculin Féminin 
Indice 

de parité 
Masculin Féminin 

Indice 
de parité 

Mortalité néonatale (NN) 36 24 0,66 27 22 0,81 

Mortalité post-néonatale (PNN)1 26 24 0,92 23 19 0,83 

Mortalité infantile (1q0) 62 48 0,77 50 41 0,82 

Mortalité juvenile (4q1) 44 43 0,97 30 32 1,07 

Mortalité infanto-juvénile (5q0) 104 89 0,85 79 71 0,9 

Source : INStaD, EDSB (2017-2018 & 2011-2012) 

 

5.1.2- Espérance de vie à la naissance et à 60 ans 

La mort est un phénomène irréversible mais quantifiable que subit un individu. Dès la naissance, la 

question que l’on se pose de façon indirecte est : "combien de temps peut-on espérer vivre avant 

de mourir ?". La réponse à cette interrogation est donnée par l’espérance de vie à la naissance. Il 

est également possible de déterminer une espérance de vie à un âge donné. 

Selon les données du RGPH-4 (2013), l’espérance de vie à la naissance s’établit à 63,84 ans pour 

l’ensemble de la population béninoise ; 62,22 ans pour le sexe masculin et 65,24 ans pour le sexe 

féminin. Par rapport au RGPH- 3 (2002), où la valeur de l’espérance de vie à la naissance était de 

59,2 ans, 57,18 ans et 61,25 ans respectivement pour l’ensemble, le sexe masculin et le sexe 

féminin, on a un gain annuel de 0,41 an pour l’ensemble, 0,45 an pour le sexe masculin et 0,35 an 

pour le sexe féminin. La surmortalité masculine est confirmée par l’écart de 3,02 ans qui sépare 

l’espérance de vie à la naissance des hommes de celle des femmes. Quand on fait intervenir le milieu 

de résidence, on constate également un écart notable (2,86 ans) entre les espérances de vie. En 

effet, en milieu urbain, un individu qui naît, espère vivre en moyenne 64,74 ans avant de mourir si 

les conditions sanitaires actuelles sont maintenues, contre 61,88 ans pour le milieu rural. 

 

Tableau 5.2 : Espérance de vie à la naissance et à 60 ans 

Sexe 
Espérance de vie à la naissance (ans) Espérance de vie à 60 ans 

RGPH, 2002 RGPH, 2013 RGPH, 2002 RGPH, 2013 

    Homme 57,18 62,22 19,37 21,88 

    Femme 61,25 65,24 21,15 24,27 

Ensemble 59,20 63,84 20,11 23,32 

Source: INStaD, RGPH3, 2002 et RGPH4, 2013 

A soixante ans, une personne résidant au Bénin peut espérer vivre encore pendant 23,32 ans. Cette 

espérance de vie à 60 ans est de 24,27 ans pour le sexe féminin et 21,88 ans pour le sexe masculin. 

En comparant avec les données du RGPH3, il ressort un gain de 3,21 années supplémentaires de vie 

sur dix années. Cela pourrait s’expliquer par l’amélioration des conditions socio-sanitaires. 
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5.1.3- Mortalité maternelle 

Cible 3.1: D’ici à 2030, faire passer le taux mondial de mortalité maternelle au-dessous de 

70 pour 100 000 naissances vivantes. 

Dans les pays en développement, la mortalité maternelle est autant présente que celle des enfants. 

Cette mortalité qui évalue les décès maternels comprend les décès des femmes en cours de 

grossesse, pendant l’accouchement et dans les 42 jours après l’accouchement (suites de couches). 

Pour la période des 7 années ayant précédé l’EDSB-V 2017-2018, le rapport de mortalité maternelle 

est estimé à 391 décès maternels (contre 397 en 2006) pour 100 000 naissances vivantes. La 

population de référence ici est celle des femmes en âge de procréer, c’est-à-dire celles âgées de 15-

49 ans. 

L'estimation directe de la mortalité maternelle, obtenue à partir des déclarations sur la survie des 

sœurs, est présentée au tableau 5.3. Les décès maternels sont au nombre de 138 pour la période 

2017-2018. Étant donné le nombre peu important d'événements et, de ce fait, les variations 

aléatoires des taux par âge, la méthode retenue est l'estimation d'un taux unique de mortalité pour 

cause maternelle correspondant à l’ensemble des âges de procréation. Ce taux mesure à la fois le 

risque associé à chaque grossesse, ou risque obstétrical et la fréquence d’exposition à ce risque. 

L'estimation d'ensemble du taux de mortalité pour cause maternelle, exprimée pour 1 000 femmes-

années d'exposition, est de 0,73 pour la période 2017-2018. En 2006, ce taux avait été estimé à 

0,77 ‰. 

 

Tableau 5.3 : Estimation directe des taux de mortalité maternelle pour la période de 7 ans avant l'enquête, 
par groupe d'âges quinquennal 

Groupe d’âges 
Pourcentage de décès 

de femmes qui sont 
maternels 

Décès 
maternels [1] 

Années 
d’exposition 

Taux pour cause 
maternelle (‰) [2] 

15-19 ans 14,7 13 35 355 0,36 

20-24 ans 30,9 27 39 226 0,69 

25-29 ans 31,0 26 36 426 0,72 

30-34 ans 32,3 39 30 122 1,3 

35-39 ans 21,8 18 21 197 0,83 

40-44 ans 18,7 10 13 405 0,73 

45-49 ans 14,1 5 7 810 0,66 

Ensemble des 15-49 ans 25,0 138 183 543 0,73a 
[1] : Les décès maternel désignent les décès qui se produisent pendant la grossesse ou l’accouchement ou dans les 42 jours qui 
suivent l’accouchement ou la fin de la grossesse et n’incluent pas les décès dus à un accident ou à des actes de violence. 
 

[2] : Exprimé pour 1 000 femmes-années d'exposition. 
 

a : Taux standardisé par l’âge 

Source: INStaD, EDSB 2017-2018 

 

5.2 Facteurs favorisant la baisse du niveau de la mortalité 

La baisse de la mortalité au Bénin est favorisée d’une part, par les conditions socio-sanitaires 

notamment l’accroissement de l’accès aux soins prénatals et l’assistance à l’accouchement par un 
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personnel de santé qualifié et d’autre part, par la promotion de la santé de la femme et des enfants 

qui sont poursuivis par les objectifs stratégiques C.1 (Élargir l’accès des femmes tout au long de leur 

vie à des soins de santé, à l’information et à des services connexes adaptés, abordables et de bonne 

qualité, C.2 (Renforcer les programmes de prévention propres à améliorer la santé des femmes) et 

C.3 (Lancer des initiatives tenant compte des besoins des femmes face aux maladies sexuellement 

transmissibles, au VIH/sida et aux autres problèmes de santé se rapportant à la sexualité et à la 

procréation). 

5.2.1- Accès aux soins prénatals 

Le suivi médical au cours de la grossesse joue un rôle considérable sur la santé de la femme et de 

l’enfant. En effet, les soins prénatals permettent de déceler les complications qui peuvent mettre 

en danger la vie du couple mère-enfant. 

Les résultats du graphique 5.2 montrent qu’au Bénin, en 2017-2018, sur dix grossesses plus de huit 

(83,3%) ont fait l’objet de consultations prénatales auprès d’un personnel de santé qualifié 

(médecin ou infirmière/sage-femme). Cette proportion est similaire à celle de la période 2011-2012 

(83,4%). 

En termes de suivi de grossesse résidentielle, on note une meilleure couverture en soins prénatals 

pour les femmes en milieu urbain qu’en milieu rural (89,5% contre 79,3% en 2017-2018) et (89,7% 

contre 79,1% en 2011-2012). 

 

Graphique 5.2 : Accès (en %) aux soins prénatals par du personnel qualifié selon le milieu de résidence 

 
Source: INStaD, EDSB (2017-2018 & 2011-2012) 

Selon le département, en 2017-2018, la consultation prénatale auprès d’un personnel de santé 

qualifié est plus fréquente dans le Zou (96,7%), l’Ouémé (96,3%) et les Collines (96,6 %) suivi du 

Littoral (95,2%) et de l’Atlantique (93,2 %) et faible dans l’Alibori (56,8%) et le Borgou (67,7%). 
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Graphique 5.3 : Accès (en %) aux soins prénatals par du personnel qualifié selon les départements 

 
Source: INStaD, EDSB (2017-2018 & 2011-2012) 

 

5.2.2- Assistance à l’accouchement par un personnel qualifié 

En 2017-2018, plus de sept naissances sur dix (78,1%) se sont déroulées sous l’assistance d’un 

personnel de santé qualifié. En évaluant ce taux avec ceux de l’enquête précédente (2011-2012), on 

constate qu’au niveau national, la proportion de femmes dont l’accouchement a été assisté par du 

personnel de santé qualifié a légèrement diminué puisqu’elle était de 80,9% en 2011-2012. 

La répartition selon le milieu de résidence fait ressortir que quelle que soit la période considérée, 

les femmes du milieu urbain ont des accouchements qui se déroulent plus avec l’assistance d’un 

personnel de santé qualifié que celles du milieu rural. En effet, leurs proportions en 2017-2018 

étaient respectivement de 85,0% contre 73,7% et en 2011-2012 de 89,8% contre 74,9%. 

Par ailleurs, plus le niveau d’instruction augmente, plus la femme a tendance à accoucher avec 

l’assistance de personnel de santé qualifié, et ce quelle que soit l’EDSB considérée. En effet les 

proportions varient de 71,7% (aucun niveau) à 92,6% (secondaire second cycle ou plus) en 2017-

2018 et de 75,5% (aucun niveau) à 99,0 % (secondaire second cycle ou plus) en 2011-2012. 
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Graphique 5.4 : Proportion (%) des femmes de 15-49 ans dont l’accouchement est assisté par un personnel 
qualifié 

 
Source: INStaD, EDSB (2017-2018 & 2011-2012) 

 

Dans les départements, l’assistance de l’accouchement par un personnel de santé qualifié se fait à 

97,8% dans l’Ouémé, à 94,0% dans l’Atlantique, à 93,5% dans les Collines et à 93,2% dans le Littoral. 

Les plus faibles valeurs s’observent dans l’Alibori (47,7%), le Borgou (59,9%), l’Atacora (64,8%). 

 

Graphique 5.5 : Proportion (%) d'accouchements assistés par du personnel qualifié dans les départements 

 
Source: INStaD, EDSB (2017-2018 & 2011-2012) 
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5.2.3- Accès aux méthodes contraceptives modernes 

Cible 3.7 : D’ici 2030, assurer l’accès de tous à des services de soin de santé sexuelle et 

procréative, y compris à des fins de planification familiale, d’information et d’éducation, 

et la prise en compte de la santé procréative dans les stratégies et programmes nationaux. 

Le niveau d'utilisation de la contraception est l'un des indicateurs qui permet de juger de la réussite 
des programmes de planification familiale. L’estimation du niveau d’utilisation de la contraception 
moderne au moment de l’EDSB-5 (2017-2018) a permis de constater que la proportion de femmes 
en union utilisatrices de la contraception est encore faible au Bénin (Graphique 5.6). Seulement 
12,4% des femmes en union utilisaient la contraception moderne au moment de l’enquête. La 
comparaison avec les données de l’enquête précédente (EDSB-4, 2011-2012) fait ressortir que ce 
niveau a augmenté puisqu’il était de 7,9%. 

En outre, les deux dernières éditions de l’EDSB (2011-2012 et 2017-2018) révèlent que la prévalence 
contraceptive moderne des femmes en union est plus élevée en milieu urbain qu’en milieu rural, 
tant pour l'EDSB-5 que pour l’EDSB-4 respectivement (14,5% contre 11,0%) et (9,5% contre 6,8%). 

 

Graphique 5.6 : Proportion (%) des femmes de 15-49 ans en union qui utilisent la contraception moderne 
selon le milieu de résidence 

 
Source: INStaD, EDSB (2017-2018 & 2011-2012) 

 

La classification selon les départements (tableau 5.4) fait ressortir que les différences au sein des 

départements sont très importantes. En effet, en 2017-2018, c’est dans les départements du Littoral 

(19,2%), des Collines (18,1%), du Mono (18,0%) et de l’Ouémé (15,2%) que la prévalence 

contraceptive moderne est la plus élevée. Dans les autres départements, deux catégories sont 

observées : d’une part la prévalence varie de 13,7% dans l’Atlantique à 10,0% dans l’Atacora et 

d’autre part de 5,9% dans le Donga à 4,5% dans le Couffo. 
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Tableau 5.4 : Répartition (%) des femmes de 15-49 ans en union utilisant la contraception moderne au 
moment de l'enquête 

Département EDSB, 2017-2018 EDSB, 2011-2012 

Alibori 13,5 6,4 

Atacora 10,0 6,7 

Atlantique 13,7 5,2 

Borgou 12,0 10,6 

Collines 18,1 10,8 

Couffo 4,5 10,4 

Donga 5,9 5,3 

Littoral 19,2 12,5 

Mono 18,0 3,0 

Ouémé 15,2 6,8 

Plateau 5,7 7,6 

Zou 13,3 7,3 

Bénin 12,4 7,9 

Source: INStaD, EDSB (2017-2018 & 2011-2012) 

 

5.2.4- Prévalence du VIH/Sida et taux d’accès aux antirétroviraux 

Cible 3.3 : D’ici à 2030, mettre fin à l’épidémie de sida, à la tuberculose, au paludisme et 

aux maladies tropicales négligées et combattre l’hépatite, les maladies transmises par 

l’eau et autres maladies transmissibles. 

Selon les directives de surveillance du VIH de seconde génération élaborées par l’OMS et l’ONUSIDA, 

il est recommandé de réaliser, à intervalles réguliers d’environ 3 à 5 ans, des enquêtes de prévalence 

du VIH, ceci dans le but d’obtenir une estimation fiable de la prévalence dans la population générale 

et de calibrer les paramètres des modèles d’estimation et de projection basés sur les données de 

surveillance sentinelle.  

Cependant au Bénin, les données issues des annuaires statistiques sanitaires qui sont collectées aux 

cours des enquêtes renseignent au mieux sur le test de dépistage du VIH au sein de la population 

générale, liant les résultats aux principales caractéristiques sociodémographiques et 

comportementales des individus. Cette étude a permis de mieux connaître l’ampleur de l’épidémie 

et de mieux comprendre son profil. L’EDSB 2017-2018 n’a pas collecté les données en la matière 

comme ce fut le cas en 2011-2012. 

Les résultats des annuaires statistiques sanitaires 2018 et 20194 montrent qu’au Bénin, le taux de 

prévalence chez les femmes enceintes suivant l’année 2017 est en forte augmentation par rapport 

au taux de prévalence de l’année 2016 (1,09% en 2016 contre 1,55% en 2017). Ainsi on remarque 

selon le milieu de résidence que les femmes enceintes en milieu urbain sont plus vulnérables à 

l’infection du VIH que les femmes enceintes résidant en milieu rural suivant les deux années (1,41% 

contre 0,53% en 2018 et 1,97% contre 0,77% en 2019). 

Selon le département en 2017 pour la prévalence de l’infection VIH, le Couffo (2,36%) vient en tête 

suivi de l’Ouémé (2,06%), la Donga (1,69%), le Littoral (1,64%) et les Collines avec 1,17%. Par contre 

les autres départements ont des taux de prévalence en dessous de 1% où l’Alibori (0,51%) dispose 

 
4 L’enquête de séro surveillance chez les femmes enceintes n’ayant pas été réalisée ni en 2018, ni en 2019, ce sont les valeurs de 2017 
qui sont maintenues dans les annuaires statistiques de 2018 et 2019. 
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du taux le plus faible. Pour l’année 2016 seuls le Littoral (2,21%) et la Donga (2,09%) présentent des 

taux de prévalence élevés et s’en suit l’Atacora (1,49%) avec un taux en moindre proportion. Pour 

les autres départements on observe un taux de prévalence en dessous de 1% où le Zou (0,25%) 

présente le taux faible. 

 

Tableau 5.5 : Répartition (%) de la prévalence de l’infection par le VIH par département au Bénin et selon le 
milieu de résidence chez les femmes enceintes5. 

  Pourcentage (%) des femmes enceintes infectées par VIH/Sida  
2018 2019  

Urbain Rural Ensemble Urbain Rural Ensemble 

Département 
      

Alibori 0,4 0,57 0,51 1,47 0,53 0,88 

Atacora 1,81 0,00 0,68 0,85 1,86 1,49 

Atlantique 1,58 0,33 0,83 1,49 0 0,63 

Borgou 1,72 0,00 0,68 1,56 0,29 0,81 

Collines 1,59 0,92 1,17 0,31 0,28 0,29 

Couffo 4,29 1,20 2,36 2,14 0,00 0,77 

Donga 2,65 1,18 1,69 1,91 2,16 2,09 

Littoral 1,64 -- 1,64 2,21 -- 2,21 

Mono 2,09 0,39 0,98 1,42 0,00 0,41 

Ouémé 2,81 1,58 2,06 1,63 0,00 0,65 

Plateau 2,01 1,42 1,63 1,2 0,00 0,40 

Zou 1,00 0,85 0,91 0,66 0,00 0,25 

BENIN 1,97 0,77 1,55 1,41 0,53 1,09 

Source : Ministère de la Santé, Annuaires des statistiques sanitaires, 2018 et 2019 

 

5.2.5- Conditions de la femme : tabagisme et obésité 

Les indicateurs décrits dans cette partie concernent les objectifs stratégiques énumérés comme 

suit : 

Objectif stratégique I.1. Promouvoir et protéger les droits fondamentaux des femmes par 

la pleine application de tous les instruments relatifs aux droits de l’homme, en particulier 

de la Convention sur l’élimination de toutes les formes de discrimination à l’égard des 

femmes. 

Objectif stratégique I.2. Garantir la non-discrimination et l’égalité devant la loi et dans la 

pratique. 

5.2.5.1- Consommation de tabac par les femmes 

Le tabac nuit à la santé et pendant la grossesse, sa consommation fait courir des risques pour 

l’enfant à naître. L’EDSB renseigne les informations concernant la prise de tabac (cigarettes ou 

d’autres types tels que le tabac à chiquer, à priser). Les résultats montrent qu’au Bénin, le tabac est 

plus consommé par les hommes que par les femmes (respectivement 6,9% et 1,4%). L’analyse selon 

la tendance fait ressortir que la consommation du tabac par les femmes n’a pas sensiblement varié 

depuis 2011-2012. Selon les départements, on note une très forte consommation de tabac par les 

 
5 Les données existent uniquement pour les femmes et ne prennent que celles enceintes dans les annuaires statistiques sanitaires 
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hommes dans l’Atacora (14,1%), le Borgou (13,2%), le Plateau (11,4%) et dans une moindre mesure 

les Collines (9,2%). Les proportions de consommation de tabac par les hommes les plus faibles 

s’observent dans le Mono (1,9%) et l’Ouémé (0,9%). Chez les femmes, la plus forte proportion est 

observée dans l’Alibori (5,8%) suivi du Borgou (3,1%) et dans de moindre proportion le Plateau 

(1,9%) et le Littoral (1,7%). Dans les autres départements le tabac est consommé par moins d’un 

pour cent des femmes. 

 

Tableau 5.6 : Prévalence (%) du tabagisme chez les personnes de 15 ans et plus 

Prévalence (%) du tabagisme chez les personnes de 15 ans et plus7 

Département 
EDSB, 2017-2018 EDSB, 20112012 

Hommes Femmes Hommes Femmes 

Alibori 3,6 5,8 36,3 0,2 

Atacora 14,1 0,3 38,8 7,3 

Atlantique 7,0 0,0 4,7 0,5 

Borgou 13,2 3,1 20,7 0,5 

Collines 9,2 0,2 6,8 0,1 

Couffo 5,3 0,1 12,9 0,9 

Donga 6,4 0,2 12,0 0,4 

Littoral 3,7 1,7 8,6 0,5 

Mono 1,9 0,7 9,5 0,9 

Ouémé 0,9 0,3 4,1 0,1 

Plateau 11,4 1,9 7,3 0,2 

Zou 4,7 0,1 8,2 0,4 

BÉNIN 6,9 1,4 12,3 1,0 

Source: INStaD, EDSB (2017-2018 & 2011-2012) 

 

5.2.5.2- Obésité des femmes 

Le faible poids d’une femme avant une grossesse est un facteur de risque important pour le 

déroulement et l’issue de la grossesse. Le surplus en poids peut avoir aussi beaucoup de 

conséquences négatives sur la santé. Cependant, le poids étant très variable selon la taille, il est 

préférable d’utiliser un indicateur tenant compte de cette relation. L’Indice de Masse Corporelle 

(IMC) ou encore Indice de Quételet est le plus souvent utilisé pour exprimer la relation « poids (kg) 

par le carré de la taille (en mètres) ». Il permet de mettre en évidence le manque ou l’excès de poids 

en contrôlant la taille et, en outre, il présente l’avantage de ne pas nécessiter l’utilisation de tables 

de référence comme c’est le cas pour le poids-pour-taille. Les femmes dont l’IMC se situe à moins 

de 18,5 sont considérées comme atteintes de déficience énergétique chronique. À l’opposé, un IMC 

supérieur à 25 indique un surpoids. Au Bénin, selon les résultats de la quatrième édition de l’EDSB, 

9,4% des femmes sont obèses (IMC>=30). Entre l’EDSB-IV et l’EDSB-5, les résultats issus de ces deux 

enquêtes montrent une augmentation de cette proportion (de 5,8% pour l’EDSB-IV à 9,4% pour 

l’EDSB-V). 
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Tableau 5.7 : Répartition (%) des femmes de 15-49 ans obèses au Bénin 

Département EDSB-V, 2017-2018 EDSB-IV, 2011-2012 

Alibori 7,6 0,5 

Atacora 2,5 0,8 

Atlantique 14,7 6,1 

Borgou 6,2 4,1 

Collines 9,0 5,2 

Couffo 4,2 3,7 

Donga 7,4 4,1 

Littoral 24,4 15 

Mono 9,0 1,8 

Ouémé 12,5 9,3 

Plateau 6,9 3,4 

Zou 8,0 5 

BÉNIN 9,4 5,8 

Source : INStaD, EDSB (2017-2018 & 2011-2012) 

5.2.6- Fécondité des adolescentes 

La fécondité des adolescentes (15-19 ans) occupe une place importante dans l’élaboration des 

politiques et la mise en œuvre des stratégies et des programmes de santé de la reproduction. 

L’analyse de la fécondité des adolescentes revêt une grande importance pour diverses raisons. En 

effet, les enfants de mères jeunes (moins de 20 ans) courent généralement un risque plus important 

de décéder que ceux issus de mères plus âgées. De même, les accouchements précoces augmentent 

le risque de décéder chez les adolescentes. Par ailleurs, l’entrée précoce des filles dans la vie 

procréative perturbe considérablement leur parcours scolaire. 

Selon les résultats du tableau 5.8 issus de l’EDSB-V (2017-2018), une adolescente sur cinq a déjà 

commencé sa vie procréative (20,1%), alors que ce pourcentage était de 16,5% en 2011-2012. Au 

nombre de ces adolescentes, 15,2% ont eu au moins un enfant et 4,9% sont enceintes d’un premier 

enfant. En outre selon l’âge, à 15 ans, au sein des adolescentes, 2,1% ont commencé leur vie 

procréatrice ; à 17 ans, 18,3% des adolescentes ont débuté leur vie procréatrice et à 19 ans, 46,8% 

donnent déjà naissance dont 38,0% ont déjà eu une naissance vivante, avec des variations 

départementales assez importantes. 

L’analyse selon le département montre que l’Alibori (37,9%), l’Atacora (31,4%), la Donga (28,7%), le 

Borgou (27,5%), les Collines (19,9%) et le Zou (16,4%) sont les départements dans lesquels les 

adolescentes entrent le plus précocement en vie procréative. Par contre, dans une moindre mesure, 

les adolescentes résidant dans le Couffo (11,2%), le Mono (11,7%), le Plateau (12,5%) et l’Atlantique 

(13,6%) commencent plus tardivement leur vie procréative tandis que les adolescentes résidant 

dans le Littoral (7,5 %) et l’Ouémé (8,3%), quant à elles ont tardivement commencé leur vie 

procréative. 
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Tableau 5.8 : Fécondité des adolescentes de 15-19 ans selon l’âge et le département de résidence 

  Pourcentage de adolescentes de 15-19 ans qui : 
 

Caractéristiques 
Ont eu une 

naissance vivante 
Sont enceintes d'un 

premier enfant 

Pourcentage ayant 
déjà commencé leur 

vie procréatrice 

Effectif des 
adolescentes 

Age 
    

15-17 ans 6,0 3,0 9,0 2 097 

15 ans 1,2 0,9 2,1 799 

16 ans 4,3 3,5 7,8 624 

17 ans 13,2 5,1 18,3 673 

18 ans 25,1 7,5 32,7 727 

19 ans 38,0 8,7 46,8 526 

Département 
    

Alibori 28,5 9,4 37,9 379 

Atacora 24,1 7,3 31,4 311 

Atlantique 10,4 3,3 13,6 413 

Borgou 20,9 6,6 27,5 391 

Collines 13,2 6,7 19,9 305 

Couffo 9,0 2,2 11,2 220 

Donga 24,1 4,6 28,7 148 

Littoral 5,8 1,7 7,5 191 

Mono 11,1 0,6 11,7 160 

Ouémé 7,0 1,4 8,3 289 

Plateau 6,9 5,6 12,5 173 

Zou 11,9 4,5 16,4 368 

BENIN 15,2 4,9 20,1 3 350 

Source : INStaD, EDSB-V (2017-2018) 

 

5.2.7- Femme de 20-24 ans en union avant l’âge de 18 ans 

Au Bénin, le code des personnes et de la famille fixe l’âge d’entrée en union à 17 ans pour les filles 

et 20 ans pour les garçons. 

Les données sur l’âge d’entrée en première union issues de l’EDSB-V (2017-2018) révèlent à travers 

le graphique 5.7 une union précoce chez les femmes. Cependant suivant la période de l’EDSB (2017-

2018) pour les personnes âgées de 20-24 ans, environ le tiers des filles de cette tranche d’âge ont 

contracté leur première union avant l’âge de 18 ans (30,6%), alors que pour la même tranche d’âge, 

seulement 4,8% des hommes sont dans ce cas. Cette proportion n’a sensiblement pas changé pour 

les filles entre l’EDSB-IV (2011-2012) et l’EDSB-V (2017-2018), soit 31,9% en 2011-2012 contre 30,6% 

en 2011-2012. 
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Graphique 5.7 : Proportion (%) des personnes de 20-24 ans mariés ou en couple avant d'atteindre 18 ans 
exacts. 

 
Source: INStaD, EDSB (2017-2018 & 2011-2012) 

 

VI- FEMMES ET EDUCATION 
6.1- Femmes et alphabétisation 

Le Bénin affichait un taux global d’alphabétisation des jeunes de 15-24 ans de 64,5 % en 2015 selon 

l’Enquête sur les Conditions de Vie des ménages EMICoV. Suivant le sexe, ce taux était de 54,7% 

chez les femmes contre 75,6% chez les hommes, soit un écart de 21 points environs. 

En 2019, selon l’Enquête Harmonisée sur les Conditions de Vie des Ménages (EHCVM), le taux 

d’alphabétisation chez les jeunes femmes de 15-24 ans a connu une hausse de 08 points 

comparativement à l’EMICoV 2015, passant de 54,7% à 62,7%. 

 

Tableau 6.1 : Quelques indicateurs sur l’alphabétisation 

Indicateurs Sexe 2015 2019 

Proportion de jeunes femmes de 15-24 ans n'ayant jamais été à 
l'école 

Masculin   24,4 

Féminin   37,2 

Total   31,1 

Proportion de jeunes de 15-34 ans n'ayant jamais été à l'école 

Masculin   30,5 

Féminin   49,6 

Total   40,9 

Taux d'alphabétisation des jeunes de 15-24ans 

Masculin 75,6 76,3 

Féminin 54,7 62,7 

Total 64,5 69,2 

Taux d'alphabétisation des jeunes de 15-34ans 

Masculin   70,9 

Féminin   50,2 

Total   59,7 

Sources : INStaD, EHCVM Bénin 2019 et EMICoV 2015 
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6.2- Femmes et scolarisation 

• Femme dans l’enseignement primaire 

• Accès et performance scolaire des jeunes filles à l’école primaire 

Le taux brut de préscolarisation dans le primaire était légèrement plus élevé chez les filles que chez 

les garçons en 2015. Cette hausse légère est maintenue jusqu’en 2019 (16,3% et 16,6% 

respectivement chez les garçons et chez les filles) pour descendre légèrement en 2020 (15,1% et 

15,4% respectivement chez les garçons et chez les filles). 

 

Graphique 6.1 : Taux brut de préscolarisation (%) de 2015 à 2020 

 
Source: MEMP, annuaires statistiques 

Le taux d’admission est meilleur plus chez les garçons que chez les filles au primaire. De 2015 à 

2020, ce taux a connu une légère régression pour le niveau global et pour le sexe féminin, prenant 

chez les filles une valeur de 149,0% en 2015 avant de chuter à 143,2% en 2020. Chez les garçons ce 

taux connait une valeur de 150,5% en 2015 à 153,5% en 2020. 

 

Graphique 6.2 : Taux brut d’admission (%) au primaire de 2015 à 2020 

 
Source : MEMP, annuaires statistiques 
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Le taux brut de scolarisation chez les garçons affichait une valeur de 126,6% contre 123,4% chez les 

filles en 2015. Cette hausse légère est restée constante jusqu’en 2020. 

 

Graphique 6.3 : Taux brut de scolarisation (%) au primaire de 2015 à 2020 

 
Source : MEMP, annuaires statistiques 

L’indice de parité du taux brut de scolarisation est plus proche de 1 sur la période de 2015 à 2020. 

Les opportunités de scolarisation des filles dans le primaire sont quasiment à la hauteur de celles 

qui sont disponibles pour les garçons. 

Graphique 6.4 : Indice de parité (fille/garçon) du taux brut de scolarisation au primaire de 2015 à 2020 

 
Source: MEMP, annuaires statistiques 
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• Offre d’éducation au primaire : apport au féminin 

Le taux d’achèvement du primaire chez les filles comme chez les garçons a connu une baisse d’année 

en année entre 2015 et 2020. Pour les deux sexes, ce taux était nettement plus élevé en 2015 

comparativement aux autres années, affichant une valeur de 82,0% chez les garçons et 76,2% chez 

les filles, soit un écart de 6 points environs. En 2020, avec un écart toujours en faveur des garçons, 

les valeurs sont de 56,8% chez les garçons et de 51,3% chez les filles. 

Graphique 6.5 : Taux d’achèvement (%) du primaire de 2015 à 2020 

 
Source : MEMP, annuaires statistiques 

Le taux de réussite au CEP est quasiment le même chez les deux sexes sur la période 2015 à 2021. 

Néanmoins on note un écart de 2 points et 5 points en faveur des garçons, respectivement en 2017 

et 2019. 

 

Graphique 6.6 : Taux de réussite (%) au Certificat d’Etudes Primaires (CEP) de 2015 à 2021 

 
Source : MEMP, annuaires statistiques 
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• Femme dans l’enseignement secondaire et professionnel 

• Accès et performance scolaire des jeunes filles dans l’enseignement secondaire général, 
technique et professionnel 

La proportion de redoublants au premier cycle du secondaire général a connu une évolution en 

dents de scie, avec un pic en 2017 chez les deux sexes, au cours de la période de 2015 à 2020. 

Toutefois, on a noté une légère performance chez les garçons avec une proportion de redoublants 

légèrement faible comparativement à celle des filles. En 2020, les filles ont affiché leur meilleure 

performance avec un faible taux de redoublants de 22,5% contre 22,7% chez les garçons. 

 

Graphique 6.7 : Proportion (%) de redoublants au premier cycle du secondaire général de 2015 à 2020 

 
Source : MESFTP, annuaires statistiques 

Au second cycle du secondaire général, la performance est meilleure et constante chez les filles 

comparativement aux garçons sur la période de 2015 à 2020. En 2020, les filles ont affiché la plus 

faible proportion des redoublants (17,23% contre 21,92% chez les garçons). 

 

Graphique 6.8 : Proportion (%) de redoublants au second cycle du secondaire général de 2015 à 2020 

 
Source : MESFTP, annuaires statistiques 
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Le taux de transition du primaire vers le secondaire a connu une baisse depuis 2015 jusqu’en 2020 

pour les deux sexes. Ce taux est légèrement plus élevé chez les filles de 2015 à 2017 

comparativement à ce qu’on note chez les garçons. C’est en 2020 qu’on a observé un écart assez 

considérable de 7 points entre les deux sexes. 

 

Graphique 6.9 : Taux de transition primaire/ secondaire général premier cycle (en %) par département de 2015 
à 2020 

 
Source : MESFTP, annuaires statistiques 

 

Pour les deux sexes confondus, le taux brut de scolarisation a connu une baisse d’année en année 

entre 2015 et 2020. Il est passé de 63,6% pour les filles en 2015 à 46,41% en 2020, soit une baisse 

de 17 points. 

 

Graphique 6.10 : Taux brut de scolarisation (%) au premier cycle du secondaire général de 2015 à 2020 

 
Source : MESFTP, annuaires statistiques 

Le taux de scolarisation au second cycle a connu aussi une baisse au fil du temps entre 2015 et 2020, 

passant 25% à 22% environs chez les filles, soit une baisse de 3 points. 
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Graphique 6.11 : Taux brut de scolarisation (%) au second cycle du secondaire général de 2015 à 2020 

 

Source : MESFTP, annuaires statistiques 

En matière de parité, les efforts de scolarisation réalisés pour les filles sont à une hauteur minimale 

de 80% de ceux fournis dans le cadre de la scolarisation des garçons de 2015 à 2020 dans le premier 

cycle du secondaire général au Bénin. C’est en 2016 qu’il y a eu plus d’efforts de scolarisation fournis 

à l’endroit des filles (88,5%). 

 

Tableau 6.2 : Indice de parité (fille/garçon) du taux brut de scolarisation au premier cycle du secondaire 
général,  

Année  2015 2016 2017 2018 2019 2020 

Ensemble 0,845 0,883 0,877 0,881 0,875 0,885 

Source : MESFTP, annuaires statistiques 

Les opportunités de scolarisation disponibles pour les filles au Bénin dans le second cycle de 

l’enseignement secondaire sont à une hauteur maximale de 69% de celles disponibles pour les 

garçons sur la période de 2015 à 2020 au Bénin. 

 

Tableau 6.3 : Indice de parité (fille/garçon) du taux brut de scolarisation au second cycle du secondaire 
général 

Année 2015 2016 2017 2018 2019 2020 

Ensemble 0,514 0,552 0,564 0,598 0,627 0,69 

Source : MESFTP, annuaires statistiques 

 

Le taux d’achèvement du premier cycle a connu une baisse entre 2015 et 2020 pour les deux sexes. 

Pour les filles, ce taux est passé de 39,1% en 2015 à 27,12% soit une baisse de 11 points. En outre, 

ce taux est meilleur chez les garçons que chez les filles durant toute la période. 
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Graphique 6.12 : Taux d’achèvement (%) du premier cycle 

 
Source : MESFTP, annuaires statistiques 

Le taux d’achèvement du second cycle a connu une baisse de 2015 à 2019 pour les deux sexes. Pour 

les filles, ce taux est passé de 17,9% en 2015 à 14,6% en 2019, soit une baisse de 3 points. A l’instar 

du premier cycle, ce taux est meilleur chez les garçons que chez les filles durant toute la période 

concernée. 

Graphique 6.13 : Taux d’achèvement (%) du second cycle 

 
Source : MESFTP, annuaires statistiques 

 

• Taux de succès au BEPC 

Le taux de réussite au BEPC est demeuré meilleur chez les garçons que chez les filles sur toute la 

période de 2015 à 2020. Les filles ont enregistré leur meilleure performance au BEPC en 2020, avec 

un taux de succès maximal de 49,3%. En 2016, ce taux était de 14,4% et représentait la pire 

performance affichée par les filles sur la période. 

 

 

50,4
49 48,3

43,8

43,3

30,87

39,1 40,3 40,5
37,4 38,4

27,12
25

30

35

40

45

50

55

2 0 1 5 2 0 1 6 2 0 1 7 2 0 1 8 2 0 1 9 2 0 2 0

Masculin Féminin

37

34,9

32,6

29,2

23,9

17,9
19,6

1…

17,1

14,6

10

15

20

25

30

35

40

2 0 1 5 2 0 1 6 2 0 1 7 2 0 1 8 2 0 1 9 2 0 2 0

Masculin Féminin



 

52 

Tableau 6.4 : Taux de succès (%) au BEPC 

Sexe 2015 2016 2017 2018 2019 2020 

Masculin 32,4 18 52,7 30,2   54,6 

Féminin 28 14,4 46,3 28,1   49,3 

Total 30,5 16,5 49,9 29,3 56,7 51,1 

Source : MESFTP, annuaires statistiques 

 

• Femme dans l’enseignement supérieur 
o Taux de succès au baccalauréat 

Pour ce qui concerne le taux de succès au baccalauréat, les filles ont affiché une meilleure 

performance comparativement aux garçons sur toute la période de 2015 à 2021. Contrairement au 

taux de succès au BEPC, le taux de succès au baccalauréat s’est accru de 2015 à 2021 chez les deux 

sexes, atteignant son meilleur niveau en 2021. 

Tableau 6.5 : Taux de succès (%) au baccalauréat 

Sexe 2015 2016 2017 2018 2019 2020 2021 

Masculin 34,3 29,5 40,6 31,8 48,5 48,1 62,7 

Féminin 34,8 31,3 44,1 36,6 53,1 52,5 67,0 

Total 34,4 30,1 41,8 33,4 50,1 49,7 64,4 

Source : MESRS, annuaires statistiques 

 

o Effectif des étudiants 

L’indice de parité des étudiants dans le public et dans le privé au Bénin en 2020 est 0,5. Cet indice 

varie selon le statut de l'établissement. En effet, les valeurs de cet indice au niveau des universités 

publiques sont généralement supérieures à celles des établissements privés. En 2020 par exemple 

les valeurs prises par cet indicateur sont de 0,44 au niveau du public et de 0,77 au niveau des 

établissements privés. Cet état de choses pourrait s'expliquer par la nature les offres de formation 

disponibles au niveau des établissements privés qui sont des domaines de prédilections des 

femmes. Par ailleurs, on observe une croissance continue de cet indicateur, un regain sensible de 

l’indice de parité sur les cinq années, passant de 0,39 en 2015 à 0,50 en 2020. 

 

Tableau 6.6 : Indice de parité dans l’Enseignement supérieur 

Indicateur 2015 2016 2017 2018 2019 2020 

Indice de parité des étudiants des 
universités publiques 

0,34 0,36 0,36 0,39 0,41 0,44 

Indice de parité des étudiants des 
établissements privés d'enseignement 
supérieur 

0,6 0,58 0,66 0,72 0,76 0,77 

Indice de parité des étudiants des 
universités publiques et Privées 

0,39 0,41 0,43 0,45 0,47 0,50 

Source : MESRS, Annuaire statistique 2019-2020 
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o Représentativité des femmes dans les universités publiques 

La représentativité des étudiantes au niveau des universités publiques comparée à celle des 

établissements privés est faible avec des variances selon les universités. En effet, les étudiantes sont 

relativement plus nombreuses à l'Université d'Abomey-Calavi et moins nombreuses à l'Université 

Nationale des Sciences, Technologie, Ingénierie et de Mathématiques qui présente des filières 

scientifiques moins attractives pour elles. Cependant, de façon générale, au fil des années, la 

proportion de filles accédant aux universités augmente passant de 26,4% en 2016-2017 à 32,8% en 

2020-2021. Autrement en termes d’indice de parité du genre, on passe environ de 36 filles pour 100 

garçons en 2016-2017 à 49 filles pour 100 garçons en 2020-2021. 

 

Tableau 6.7 : Représentativité des étudiantes dans les universités publiques 

Université Sexe 
Année académique 

2016-2017 2017-2018 2018-2019 2019-2020 2020-2021 

Effectifs des 
étudiants à 
l'Université 
d'Abomey-Calavi 

Féminin 18 407 21 578 20 231 22 677 22 710 

Masculin 47 305 50 339 44 952 45 795 41 976 

Total 65 712 71 917 65 183 68 472 64 686 

% de filles 28,0 30,0 31,0 33,1 35,1 

Effectifs des 
étudiants à 
l'Université de 
Parakou 

Féminin 4 305 5 086 5 411 5 981 6 262 

Masculin 14 443 16 005 15 708 15 787 14 461 

Total 18 748 21 091 21 119 21 768 20 723 

% de filles 23,0 24,1 25,6 27,5 30,2 

Effectifs des 
étudiants à 
l'Université 
Nationale des 
Sciences, 
Technologie, 
Ingénierie et de 
Mathématiques 

Féminin 567 679 640 713 644 

Masculin 3 089 3 902 3 900 4 163 3 796 

Total 3 656 4 581 4 540 4 876 4 440 

% de filles 15,5 14,8 14,1 14,6 14,5 

Effectifs des 
étudiants à 
l'Université 
Nationale 
d'Agriculture 

Féminin 146 156 174 214 279 

Masculin 611 630 694 854 951 

Total 757 786 868 1068 1230 

% de filles 19,3 19,8 20,0 20,0 22,7 

ENSEMBLE 

Féminin 23 425 27 499 26 456 29 585 29 895 

Masculin 65 448 70 876 65 254 66 599 61 184 

Total 88 873 98 375 91 710 96 184 91 079 

% de filles 26,4 28,0 28,8 30,8 32,8 

Indice de 
parité du 
genre 

35,79 38,80 40,54 44,42 48,86 

Source: MESRS, Annuaires statistiques 

En ce qui concerne le personnel enseignant au supérieur, le tableau demeure préoccupant quand 

bien même d’une année à une autre l’effectif des femmes augmente. En effet de 2014 à 2020, quand 

on considère l’effectif total du personnel enseignant, on note que 14 enseignants sur 100 sont du 

sexe féminin. Ce qui exprime une large disparité. Toutefois, pendant qu’en 2014 on compte 12 

femmes enseignantes pour 100 hommes enseignants, en 2020, on compte 15 femmes enseignantes 

pour 100 hommes enseignants. 
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Tableau 6.8 : Représentativité des femmes au niveau du personnel enseignant du supérieur 

Grade Sexe 
Année académique 

2014 2015 2016 2017 2018 2019 2020 

Assistants 

Féminin 36 47 49 56 59 59 59 

Masculin 205 251 298 328 334 320 359 

Total 241 298 347 384 393 379 418 

Proportion de femmes (%) 14,9 15,8 14,1 14,6 15 15,6 14,1 

Maîtres assistants 

Féminin 31 27 36 39 50 47 59 

Masculin 294 293 300 321 345 330 329 

Total 325 320 336 360 395 377 388 

Proportion de femmes (%) 9,5 8,4 10,7 10,8 12,7 12,5 15,2 

Professeurs assistants 

Féminin 7 5 2 5 5 4 3 

Masculin 78 53 19 29 23 19 16 

Total 85 58 21 34 28 23 19 

Proportion de femmes (%) 8,2 8,6 9,5 14,7 17,9 17,4 15,8 

Professeurs 
autonomes 

Féminin 0 0 0 0 0 0 0 

Masculin 1 1 1 1 0 0 0 

Total 1 1 1 1 0 0 0 

Proportion de femmes (%) 0 0 0 0 - - - 

Maitres de 
conférences 

Féminin 12 17 24 31 31 31 28 

Masculin 123 135 164 193 213 225 261 

Total 135 152 188 224 244 256 289 

Proportion de femmes (%) 8,9 11,2 12,8 13,8 12,7 12,1 9,7 

Professeurs titulaires 

Féminin 7 4 5 5 7 12 17 

Masculin 74 69 75 74 89 120 130 

Total 81 73 80 79 96 132 147 

Proportion de femmes (%) 8,6 5,5 6,3 6,3 7,3 9,1 11,6 

Personnel enseignant 
du supérieur 

Féminin 93 100 116 136 152 153 166 

Masculin 775 802 857 946 1004 1014 1095 

Total 868 902 973 1082 1156 1167 1261 

Proportion de femmes (%) 10,7 11,1 11,9 12,6 13,1 13,1 13,2 

Indice de parité de genre 12,0 12,5 13,5 14,4 15,1 15,1 15,2 

Source : MESRS, Annuaires statistiques 

Dans le corps des administratifs, la proportion du personnel de sexe féminin représente au moins 

un tiers de l’effectif total des administratifs, quelle que soit l’année considérée, passant de 34,4% 

en 2014 à 35,5% en 2020 comme le révèlent les données du tableau 6.9. 
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Tableau 6.9 : Représentativité des femmes au niveau du personnel administratif de l'enseignement 
supérieur 

Année Féminin Masculin Total 
Proportion de 
femmes (%) 

2014 629 1201 1830 34,4 

2015 695 1288 1983 35,0 

2016 679 1249 1928 35,2 

2017 734 1314 2048 35,8 

2018 712 1309 2021 35,2 

2019 716 1293 2009 35,6 

2020 737 1341 2078 35,5 

Source : MESRS, Annuaires statistiques 

 

VII- VIE PUBLIQUE ET PRISE DE DECISION 
7.1- Participation des femmes à l’exécutif et au parlement 

7.1-1. Femmes dans l’exécutif 

La première femme ministre du Bénin a été nommée en 1989. Trente ans plus tard, le classement 

international établi au 1er janvier 2019 par l'Union interparlementaire (IPU) place le Bénin en 106e 

position sur 188 pays, avec 4 femmes sur un total de 22 ministres, soit 18,2 %. Le gouvernement 

formé par le président actuel Patrice Talon le 5 septembre 2019 compte 24 ministres, dont 5 

femmes, soit un taux de représentativité des femmes dans l’exécutif de 20,8%. Ce taux est maintenu 

stable jusqu’ en 2022. 

 

7.1-2. Femmes dans le parlement 

Globalement, une faible représentativité des femmes est constatée au sein du parlement béninois. 

En effet, la proportion de sièges occupés par des femmes dans les parlements au Bénin est d’environ 

9% de 2015 à 2021. 

 

Tableau 7.1 : Proportion (en %) de sièges occupés par des femmes dans les parlements nationaux 

  2015 2016 2017 2018 2019 2020 2021 

Proportion (en %) de sièges occupés par 
des femmes dans les parlements 
nationaux 

8,43 8,43 8,43 8,53 8,43 8,53 8,53 

Source : Assemblée Nationale, points statistiques 

Au Bénin, de 2015 à 2021, conformément aux données du tableau 7.2, on constate qu’il n’y a pas 

de présence d’un quota de genre au sein du parlement. 
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Tableau 7.2 : Présence d’un quota de genre au parlement (sièges réservés et quotas de candidats légaux)  

  2015 2016 2017 2018 2019 2020 2021 

Présence d’un quota de genre au 
parlement (sièges réservés et quotas de 
candidats légaux) 

Non Non Non Non Non Non Non 

Source : Assemblée Nationale, points statistiques 

 

7.1-3. Femmes dans la sécurité 

La percée des femmes dans certains métiers est encore négligeable même si quelque fois, on 

remarque la présence (non négligeable) de femmes dans ces corps de métiers. Au 31 janvier 2010, 

selon la Direction Générale de la Police Nationale (DGPN), le Bénin compte 94,68% policiers de sexe 

masculin et 5,32% policières. Quand on considère l’indice de parité entre les genres, pour 100 

hommes policiers, on compte 6 femmes policières. 

 

7.2- Participation des femmes à la vie juridique 

A la Cour Constitutionnelle, la proportion de femmes conseillères était d’environ 28,6% en 2015, 

2016 et 2017. Cette proportion s’est réduite de moitié à partir de l’année 2018 et a gardé une même 

valeur jusqu’en 2021 (14,3%). Au sein des juges, la représentativité des femmes varie en dents de 

scie en passant de 8,4% en 2015 à 16,5% en 2021. 

Tableau 7.3 : Participation des femmes à la vie juridique 

Indicateurs 2015 2016 2017 2018 2019 2020 2021 

Proportion (en %) de femmes conseillères à 
la Cour Constitutionnelle 

28,57 28,57 28,57 14,29 14,29 14,29 14,29 

Part (en %) des femmes parmi les juges 8,4 8,4 8,9 8,7 7,7 17,6 16,5 

Part (en %) des femmes parmi les avocats 12,50 12,50 - - - - - 

Part (en %) des femmes parmi les huissiers 
de justice 

11,90 11,90 - - - - - 

Part (en %) des femmes parmi les notaires 43,24 43,24 - - - - - 

Source : Ministère de la Justice et de la Législation, annuaires statistiques 

 

VIII- DROITS FONDAMENTAUX DES FEMMES ET FILLES 
8.1- Violences faites aux femmes 

La violence basée sur le genre à l’encontre des filles et des femmes est reconnue dans le monde 

entier comme une violation des droits humains fondamentaux. D’importantes recherches ont mis 

en évidence les conséquences sur la santé, les effets intergénérationnels et les effets 

démographiques de ce type de violence (United Nations 2006). Cette partie porte sur la violence 

domestique, une forme de violence basée sur le genre. Elle est définie par les Nations Unies comme 

tout acte de violence pouvant causer aux femmes, aux jeunes filles, aux hommes et aux jeunes 
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garçons un préjudice ou des souffrances physiques, sexuelles ou psychologiques, y compris la 

menace de tels actes, la contrainte ou la privation arbitraire de libertés. 

Les données existantes utilisées dans cette partie portant sur la violence basée sur le genre sont 

uniquement de source d’enquête, en l’occurrence l’Enquête Démographique et de Santé de 2017-

2018. 

• Violence physique 

Au Bénin, selon les informations du tableau 8.1, près de trois femmes de 15-49 ans sur dix (27,3%) 

ont subi des violences physiques depuis l’âge de 15 ans. Au cours des 12 derniers mois ayant 

précédés l’enquête, ce pourcentage est de 12,0%. Le pourcentage de femmes de 15-49 ans ayant 

subi des actes de violence physique depuis l’âge de 15 ans varie en fonction de l’âge, passant de 

22,3% chez les femmes de 15-19 ans à 29,9% chez celles de 25-29 ans. Lorsque l’on considère le 

milieu de résidence, il ressort que les actes de violence physiques ont plus d’ampleur à Cotonou 

(30,9%) que dans les autres villes (25,9%) et milieux ruraux (27,7%) du pays. 

 

Tableau 8.1 : Répartition (%) de femmes de 15-49 ans qui ont subi des violences physiques 

Caractéristique 
sociodémographique 

Pourcentage de 
femmes qui ont 

subi des violences 
physiques depuis 
l’âge de 15 ans1 

Pourcentage ayant subi des actes de violence 
physique au cours des 12 mois ayant précédé 

l’enquête Effectif de 
femmes 

Souvent Parfois 
Souvent ou 

parfois2 

Age 
     

15-19 22,3 4 9,2 13,2 1 064 

20-24 25,7 2,6 7,6 10,2 960 

25-29 29,9 4,1 9,3 13,4 983 

30-39 29,2 5,1 6,9 12,1 1 435 

40-49 28,7 5,3 5,7 11 966 

Résidence 
     

Cotonou 30,9 2,9 9,5 12,5 318 

Autres villes 25,9 3,7 7,8 11,6 1 962 

Ensemble urbain 26,6 3,6 8,1 11,7 2 280 

Rural 27,7 4,8 7,4 12,3 3 128 

Ensemble 27,3 4,3 7,7 12 5 408 
1 Y compris les violences subies au cours des 12 derniers mois. Pour les femmes qui étaient en union avant l’âge de 15 ans et qui 
ont déclaré avoir subi des violences physiques commises par leurs maris, il est possible que ces actes de violence aient été commis 
avant l’âge de 15 ans. 

2 Y compris les femmes pour lesquelles la fréquence des actes de violence au cours des 12 mois n’est pas connue 

Source : INStaD, EDSB-V Bénin 2017-2018 

Le tableau 8.2 montre que parmi les femmes ayant déjà été en union, 61,6% ont déclaré que le 

mari/partenaire actuel était responsable de ces actes et 16,0% ont déclaré que l’ancien mari ou le 

partenaire le plus récent s’était rendu coupable de ces actes de violence. Les femmes célibataires 

ont déclaré dans 35,1% des cas que les actes de violence physique subis depuis l’âge de 15 ans 

avaient été commis par la mère/belle-mère et dans 23,3% des cas par un autre parent. 

Pratiquement une femme célibataire sur cinq (18,5%) a incriminé la sœur ou le frère et 17,2% ont 

accusé le père ou le beau-père. 
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Tableau 8.2 : Répartition (%) des auteurs des violences physiques 

  État matrimonial   

Auteurs des violences 
En union ou en 
rupture d’union 

Célibataire Ensemble 

Mari/partenaire actuel 61,6 NA 49,2 

Ancien mari/partenaires le plus récent 16,0 NA 12,8 

Petit ami 0,2 1,1 0,4 

Ancien petit ami 3,5 4,9 3,8 

Père/Beau-père 8 17,2 9,8 

Mère/Belle-mère 13,1 35,1 17,5 

Sœur/frère 9,4 18,5 11,2 

Sœur/Fils 0 0 0 

Autre parent 11 23,3 13,4 

Belle-mère 0,6 Na 0,7 

Beau-père 0,3 Na 0,3 

Autre parent par alliance 1,5 Na 1,4 

Enseignant 1,2 10,6 3,1 

Employeur/quelqu’un au travail 1,6 8,2 2,9 

Autre 4,3 7,5 5 

Effectif de femmes qui ont subi des violences 
physiques depuis l’âge de 15 ans 

1 178 296 1 474 

Note : Une enquêtée pouvait déclarer plus d’un auteur de violence 
Na = Non Applicable 

Source : INStaD, EDSB-V Bénin 2017-2018 

 

• Violence sexuelle 

Les résultats de l’EDSB-V révèlent qu’une femme de 15-49 ans sur dix (10,1%) a subi des actes de 

violence sexuelle à un moment quelconque de sa vie. Quand on considère seulement les douze 

derniers mois, ce pourcentage passe à 5,2%. Suivant le milieu de résidence, on note que l’ampleur 

des violences sexuelles à l’endroit des femmes est légèrement plus importante dans le milieu rural 

que dans celui urbain. En effet, 11,2% des femmes ont été victimes des actes de violence sexuelle à 

un moment quelconque de leur vie contre 10,1% et 8,4% respectivement à Cotonou et dans les 

autres milieux urbains. Lorsque l’on s’intéresse aux 12 derniers mois, ce pourcentage est de 6,0% 

contre 2,8% et 4,4% respectivement à Cotonou et dans les autres milieux urbains. 

 

Tableau 8.3 : Répartition (%) des femmes de 15-49 ans qui ont subi des violences sexuelles 

Age et milieu de 
résidence 

Pourcentage ayant subi des actes de 
violence : Effectif de 

femmes A un moment 
quelconque1 

Au cours des 12 
derniers mois 

Age 6,3 2,9 1064 

15-19 9,5 5,2 960 

20-24 12,2 6,8 983 

25-29 11,7 6,7 1435 

30-39 10,5 4 966 

40-49    

Résidence    

Cotonou 10,1 2,8 318 

Autres villes 8,4 4,4 1 962 

Ensemble urbain 8,6 4,2 2 280 
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Age et milieu de 
résidence 

Pourcentage ayant subi des actes de 
violence : Effectif de 

femmes A un moment 
quelconque1 

Au cours des 12 
derniers mois 

Rural 11,2 6,0 3 128 

Ensemble 10,1 5,2 5 408 
1 Y compris les violences subies au cours des 12 derniers mois. 

Source : INStaD, EDSB-V Bénin 2017-2018 

Dans l’ensemble, les données du tableau 8.4 révèlent que 4,0% des femmes ont subi les premiers 

actes de violence sexuelle avant d’atteindre 18 ans exacts. Dans 1,6% des cas, ces actes de violence 

ont eu lieu avant l’âge de 15 ans exacts. Malheureusement, des actes de violences sexuelles sont 

subis par des filles avant qu’elles n’atteignent l’âge de 10 ans et 12 ans. Ces proportions sont 

respectivement de 0,3% et 0,7%. 

 

Tableau 8.4 : Répartition (%) des femmes 15-49 ans qui ont subi les premiers actes de violences sexuelles 
avant d’atteindre certains âges exacts, selon l’âge actuel et l’état matrimonial actuel 

Caractéristique 
sociodémographique 

Pourcentage de femmes qui ont subi 
les premiers actes de violences 

sexuelles avant d’atteindre certains 
âges exacts : 

Pourcentage de 
femmes qui n’ont 

jamais suivi de 
violences 
sexuelles 

Effectif de 
femmes 

10 12 15 18 22 

Âge 
       

15-19 0 0,8 2,5 Na Na 93,7 1 064 

20-24 0,4 0,8 1,4 3,9 Na 90,5 960 

25-29 0,2 0,9 1,5 3,9 7,2 87,8 983 

30-39 0,5 0,6 1,2 3,3 5,0 88,3 1 435 

40-49 0,2 0,4 1,4 3,5 5,9 89,5 966 

État matrimonial        

Célibataire 0 0,8 1,8 4,5 5,8 93,9 1 258 

En union ou en 
rupture d’union 

0,4 0,7 1,5 3,9 6,5 88,7 4 150 

Ensemble 0,3 0,7 1,6 4,0 6,3 89,9 5 408 

Na = Non applicable 

Source : INStaD, EDSB-V Bénin 2017-2018 

Les données du tableau 8.5 montrent que parmi les femmes de 15-49 ans qui ont déclaré avoir subi 

des violences sexuelles, les auteurs sont, dans la majorité des cas, les maris/partenaires actuels 

(71,5%) ou les anciens maris/partenaires (19,9%) pour les femmes en union ou en rupture d’union. 

Les célibataires ont déclaré dans 34,1% des cas que l’auteur des violences sexuelles est un ami ou 

une rencontre et dans 29,3% des cas un petit ami actuel ou ancien. 
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Tableau 8.5 : Répartition (%) des auteurs des violences sexuelles 

                               État matrimonial 

Auteurs des violences 
En union ou en 
rupture d’union 

Célibataire Ensemble 

Mari/partenaire actuel 71,5 Na 61,5 

Ancien Mari/partenaire 19,9 Na 17,1 

Petit ami actuel/ancient 3,4 29,3 7 

Frère/Beau-Frère 0,1 1,4 0,3 

Autre parent 2,3 1,3 2,2 

Beaux-parents 0,3 Na 0,3 

Ami propre/Rencontre 6,9 34,1 10,8 

Ami de la famille 1,5 15,8 3,5 

Enseignant 0,6 5,5 1,3 

Inconnu 3,5 6,0 3,8 

Autre 0,8 6,7 1,6 

Effectif des femmes ayant subi 
des actes des violences 
sexuelles 

469 77 546 

Note : Les femmes déjà mariées peuvent signaler jusqu'à trois auteurs: un mari actuel, un ancien 
mari ou une autre personne qui n'est pas un mari actuel ou un ancien. Les femmes célibataires 
ne peuvent signaler que la personne qui a été la première à commettre des actes de violence. 
Na = Non applicable 

Source : INStaD, EDSB-V Bénin 2017-2018 

La violence à l’égard des femmes peut se manifester sous plusieurs formes. Le tableau 8.6 présente 

les pourcentages de femmes de 15-49 ans qui ont subi diverses formes de violence. Les résultats 

sont présentés selon l’âge de la femme. Dans l’ensemble, un cinquième des femmes de 15-49 ans 

(20,4%) ont subi des violences physiques seulement, 3,2% des violences sexuelles seulement et 

6,9%. ont subi des actes de violence physique et sexuelle et 30,5% des actes de violence physique 

ou sexuelle. 

 

Tableau 8.6 : Expérience de diverses formes de violence 

Âge 
Violence 
physique 

seulement 

Violence 
sexuelle 

seulement 

Violence 
physique et 

sexuelle 

Violence 
physique ou 

sexuelle 

Effectif de 
femmes 

15-19 ans 18,8 2,8 3,5 25 1 064 

15-17 ans 18,8 1,7 3,1 23,7 669 

18-19 ans 18,7 4,5 4,1 27,3 395 

20-24 ans 19,7 3,5 6 29,2 960 

25-29 ans 21,9 4,1 8,1 34 983 

30-39 ans 20,7 3,1 8,5 32,3 1 435 

40-49 ans 20,7 2,5 8 31,2 966 

Ensemble 20,4 3,2 6,9 30,5 5 408 

Source : INStaD, EDSB-V Bénin 2017-2018 

 

Au cours de l’enquête, on a demandé aux femmes actuellement enceintes ou qui l’avaient déjà été 

si elles avaient subi des actes de violence physique pendant une grossesse. Parmi ces femmes, 3,8% 

ont déclaré avoir subi ce genre de comportement alors qu’elles étaient enceintes (tableau 8.7). Le 

pourcentage de femmes ayant subi des actes de violence physique au cours d’une grossesse est plus 
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élevé parmi celles de Cotonou (5,3%), de l’Atacora (7,1%), celles en rupture d’union (6,6%) que 

parmi les autres. Plus les femmes sont instruites, moins elles ont été victimes de violence pendant 

leur grossesse, avec des proportions variant de 4,4% au sein de celles du niveau primaire à 3,3% 

pour celles du niveau secondaire 2nd cycle ou plus. 

 

Tableau 8.7 : Violence pendant la grossesse 

Caractéristique 
sociodémographique 

Pourcentage de femmes 
ayant subi des 

violences pendant leur 
grossesse 

Effectif de femmes 
actuellement enceintes ou 

l’ayant déjà été 

Age 
  

15-19 ans 2,4 237 

20-24 ans 3,9 687 

25-29 ans 4,4 936 

30-39 ans 3,7 1 420 

40-49 ans 3,7 957 

Résidence 
  

Cotonou 5,3 233 

Autres villes 2,6 1 479 

Ensemble urbain 3,0 1 712 

Rural 4,4 2 525 

Département   

Alibori  2,8 514 

Atacora  7,1 369 

Atlantique  3,4 528 

Borgou  3,5 476 

Collines  3,4 308 

Couffo  2,8 265 

Donga  3,2 265 

Littoral  5,3 233 

Mono  4,2 199 

Ouémé  4,7 401 

Plateau 3,9 251 

Zou  2,3 427 

Etat matrimonial   

Célibataire 5,8 182 

En union 3,5 3 742 

En rupture d’union 6,6 312 

Niveau d’instruction   

Aucun 3,6 2 730 

Primaire 4,4 788 

Secondaire 1er cycle 4,2 533 

Secondaire 2nd cycle ou plus 3,3 184 

Ensemble 3,8 4 237 

Source : INStaD, EDSB-V Bénin 2017-2018 

 

8.2- Mutilation génitale de la femme et de la fille 

La mutilation génitale féminine/excision (MGF/E) est l’ablation partielle ou totale des organes 

génitaux externes de la femme ou la lésion des organes génitaux féminins. L’excision est toujours 

traumatisante avec des complications immédiates, y compris des douleurs atroces, un choc, la 

rétention d’urine, l’ulcération des parties génitales et des lésions des tissus adjacents. D’autres 
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complications sont notamment la septicémie, la stérilité, les dystocies, voire le décès. Les données 

utlisées pour les analyses de cette sous-section proviennent de l’enquête par grappes à indicateurs 

multiples (MICS) réalisée en 2014 au Bénin par l’Institut. 

 

Le tableau 8.8 présente la prévalence de l’excision chez les femmes de 15-49 ans et le type 

d’intervention. Il en ressort que, près d’une femme de 15-49 ans sur dix (9,2%) a subi une 

quelconque forme de mutilation génitale féminine. Selon le niveau d’instruction, les proportions 

diminuent, passant de 15,4% chez les femmes non instruites à 0,9% parmi celles ayant un niveau 

secondaire 2nd cycle ou supérieur. La pratique semble plus courante en milieu rural (13,1%) qu’en 

milieu urbain (5,2%), dans les départements du Borgou (37,6%), de la Donga (36,8 %) et de l’Alibori 

(23,7 %) contre les départements du Zou (0,2%) et du Couffo (0,0%) où presque pas de cas d’excision 

n’a été enregistré et parmi les femmes vivant dans les ménages des deux quintiles de bien-être 

économique les plus pauvres (respectivement 16,2% et 13,5%) contre seulement 2,3% chez celles 

des ménages les plus riches. Par ailleurs, le mode d’excision le plus répandu est l’enlèvement de la 

chair dans plus de 7 cas sur 10 (72,1%), et ce quelles que soient les caractéristiques socio-

économiques et démographiques des femmes. En outre, la proportion de femmes ayant connu une 

mutilation génitale augmente avec l’âge : de 2,4% à 18,1% lorsque l’on passe des femmes de 15-19 

ans à celles de 45-49 ans. 

 

Tableau 8.8 : Mutilations génitales féminines/excision (MGF/E) parmi les femmes 

Département 

Pourcentage 
de femmes 
ayant subi 
n'importe 

quelle forme de 
MGF/E1 

Nombre de 
femmes de 
15-49 ans 

Distribution en pourcentage de femmes de 15-
49 ans qui ont subi une MFG/E : 

Total 

Nombre de 
femmes de 
15-49 ans 

qui ont 
subi une 
MGF/E 

Chair 
enlevée 

Ont été 
entail 
lées 

Ont été 
cousues 

Forme de 
MGF/E non 
déterminée 

Âge         

15-19 ans 2,4 3 115 84,7 9,9 1,9 3,4 100 74 

20-24 ans 6,3 2 765 66,8 21 9,5 2,7 100 175 

25-29 ans 9,7 2 840 72,1 15,9 8,9 3,1 100 275 

30-34 ans 11,5 2 375 71,7 15,9 10 2,4 100 273 

35-39 ans 13,1 2 108 72,4 16,2 9,2 2,2 100 276 

40-44 ans 12,4 1 538 72,6 9,4 12,4 5,6 100 190 

45-49 ans 18,1 1 073 71,9 8,6 14,3 5,2 100 194 

Milieu de résidence 
       

    Urbain 5,2 7 753 72,6 14,6 9,5 3,3 100 404 

    Rural 13,1 8 062 71,9 14,4 10,3 3,4 100 1 053 

Département       100  

    Alibori  23,7 1 045 89,1    100 248 

    Atacora  9,3 1 339 73,8    100 125 

    Atlantique  0,7 2 359 (*) (*) (*) (*) 100 17 

    Borgou  37,6 1 642 56,0    100 617 

   Collines  6,0 1 067 57,7    100 64 

    Couffo  0,0 1 392 na na na na 100 0 

    Donga  36,8 806 91,9    100 296 

    Littoral  1,7 1 377 77,0    100 24 

    Mono  0,5 928 (*) (*) (*) (*) 100 5 

    Ouémé  0,8 1 772 (*) (*) (*) (*) 100 14 

    Plateau 4,9 903 (82,3) (11,7) (0,0) (6,0) 100 44 
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Département 

Pourcentage 
de femmes 
ayant subi 
n'importe 

quelle forme de 
MGF/E1 

Nombre de 
femmes de 
15-49 ans 

Distribution en pourcentage de femmes de 15-
49 ans qui ont subi une MFG/E : 

Total 

Nombre de 
femmes de 
15-49 ans 

qui ont 
subi une 
MGF/E 

Chair 
enlevée 

Ont été 
entail 
lées 

Ont été 
cousues 

Forme de 
MGF/E non 
déterminée 

    Zou  0,2 1 185 (*) (*) (*) (*) 100 2 

Niveau d’instruction        

    Aucun 15,4 8 344 72,2 14,6 9,8 3,4 100 286 

    Primaire 2,8 3 569 73,7 8,7 13,9 3,7 100 100 

    Secondaire 
1er cycle 

2,3 2 590 66,4 21,0 11,1 1,5 100 59 

    Secondaire 
2nd cycle ou 
plus 

0,9 1 313 (*) (*) (*) (*) 100 12 

Indice de bien-être 
économique 

       

    Le plus 
pauvre 

16,2 2 793  71,6 20,2 5,2 3,0 100 452 

    Second 13,5 2 790 72,9 12,9 11,8 2,4 100 376 

    Moyen 10,3 3 130 76,5 9,3 10,2 3,9 100 321 

    Quatrième 6,6 3 358 65,3 15,9 16,1 2,7 100 223 

   Le plus riche  2,3 3 745 72,5 6,1 12,1 9,3 100 86 

Ensemble 9,2 15 815 72,1 14,5 10,1 3,4 100 1 457 
1 Indicateur MICS 8.10 - Prévalence des MGF/E parmi les femmes 
(*) Chiffres basés sur moins de 25 cas non pondérés. 
( ) Chiffres basés sur 25-49 cas non pondérés. 

Source : INStaD, Rapport MICS Bénin 2014 

 

Le tableau 8.9 présente la prévalence et l’ampleur des mutilations génitales féminines effectuées 

sur toutes les filles, âgées de 0-14 ans des enquêtées de 15-49 ans. Il est important de se rappeler 

que les données sur la prévalence pour les filles âgées de 0-14 ans reflètent leur état actuel – non 

définitif – vis-à-vis de l’excision, car beaucoup d’entre elles n’ont peut-être pas atteint l’âge habituel 

de l’excision au moment de l’enquête. Elles sont déclarées comme étant non excisées, mais sont 

toujours exposées au risque de subir l’intervention. Dans l’ensemble, moins de 1 pour cent de filles 

de 0-14 ans (0,2 %) a subi une quelconque forme de mutilations génitales féminines, et ce quelles 

que soient les caractéristiques socio-économiques et démographiques. Dans les rares cas de 

mutilation des filles, et comme dans le cas des femmes de 15-49 ans, le type dominant est 

l’enlèvement de la chair (68 %). 

 

Tableau 8.9 : Mutilations génitales féminines/excision (MGF/E) parmi les filles de 0-14 ans des enquêtées 
 

Pourcentage de filles ayant 
subi n'importe quelle forme 

de MGF/E1 

Nombre de filles 
de 0-14 ans 

Âge 
  

0-4 ans 0,0 3 883 

5-9 ans 0,0 3 410 

10-14 ans 0,6 2 608 

Milieu de résidence 
  

Urbain 0,1 4 382 

Rural 0,2 5 520 
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Pourcentage de filles ayant 
subi n'importe quelle forme 

de MGF/E1 

Nombre de filles 
de 0-14 ans 

Département   

    Alibori  0,1 1105 

    Atacora  0,1 876 

    Atlantique  0,0 1475 

    Borgou  0,4 1750 

   Collines  0,6 690 

    Couffo  0,0 446 

    Donga  0,1 671 

    Littoral  0,1 687 

    Mono  0,0 454 

    Ouémé  0,0 644 

    Plateau 0,6 495 

    Zou  0,0 609 

Niveau d’instruction de la mère  

    Aucun 0,2 6620 

    Primaire 0,1 2014 

    Secondaire 1er cycle 0,0 891 

    Secondaire 2nd cycle 
ou plus 

0,0 378 

Expérience MGF/E de la mère  

    Pas de MGF/E 0,0 7793 

    A subi une MGF/E 0,8 2109 

Indice de bien-être économique  

    Le plus pauvre 0,5 2132 

    Second 0,1 1969 

    Moyen 0,1 1829 

    Quatrième 0,1 1924 

   Le plus riche  0,2 2048 

Ensemble 0,2 9 902 
1 Indicateur MICS 8.11 - Prévalence de la MGF/E parmi les filles 

Source : INStaD, Rapport MICS Bénin 2014 

 

IX- FEMME ET MIGRATION 

L’intégration des questions de genre dans l’élaboration et la planification de politiques migratoires 

peut contribuer à l’autonomisation économique et sociale des personnes et promouvoir l’égalité 

entre les sexes, tandis que leur omission peut exposer ces personnes à des risques et des 

vulnérabilités supplémentaires, et perpétuer ou accroître les inégalités. Le Pacte mondial sur les 

migrations et la Déclaration de New York pour les réfugiés et les migrants, appellent à ventiler 

davantage de données migratoires par sexe, pour identifier et analyser les vulnérabilités et les 

capacités propres aux femmes et aux hommes, et ainsi, mettre en évidence les lacunes et les 

inégalités. Ces données permettent également d’analyser comment les normes sexospécifiques6 

peuvent influer sur les expériences des femmes et des hommes dans les processus migratoires, et 

en retour, comment leurs expériences peuvent faire évoluer les normes sexospécifiques. 

 
6 D’après l’OIM (2015), les sexospécificités désignent les rôles et relations assignés, les traits de caractère, les attitudes, les comportements, les 
valeurs, le pouvoir relatif et l’influence que la société attribue aux personnes en fonction du sexe qui leur est assigné. Ce terme ne renvoie pas 
simplement aux femmes, aux hommes ou aux autres groupes de sexe, mais aussi à la relation entre eux. 
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Vu que les résultats de la deuxième édition de l’Enquête sur la Migration au Bénin réalisée en 2020 

ne sont pas encore disponibles, les données de l’ERI-ESI sont celles qui seront utilisées dans cette 

section. 

 

9.1 Dynamique migratoire 

De manière globale, 88,1% d’hommes sont des non migrants, c'est-à-dire qu’ils n’ont jamais vécu 

hors de leur commune de naissance. Les femmes sont proportionnellement moins nombreuses à 

être dans cette situation (85,6%). Par ailleurs, on observe 11,9% de migrants parmi les hommes, 

dont 10% de n’ayant migrer que d’une commune à l’autre à l’intérieur du pays (migrants internes) 

et 1,9% en provenance d’un pays étranger (migrants internationaux). Chez les femmes, 14,4% sont 

des migrantes, dont 12,7% internes et 1,7% internationales. 

 

Graphique 9.1 : Répartition (%) des hommes et des femmes selon le statut migratoire 

 
Source : INStaD, ERI-ESI, 2018 

 

9.2 Milieu de résidence des émigrants 

Le graphique 9.2 présente la répartition des personnes de 15 ans et plus, ayant quitté leurs ménages 
respectifs au Bénin au cours des 5 dernières années ayant précédé l’enquête (ERI-ESI), pour 
s’installer à l’étranger pendant six mois ou plus. Parmi les émigrants ayant quitté le milieu rural du 
Bénin pour s’installer à l’étranger, les proportions sont plus élevées chez les hommes que chez les 
femmes (respectivement 71% contre 66,8%). Parmi ceux ayant quitté le milieu urbain du pays, la 
situation inverse s’observe, avec des niveaux plus élevés chez les femmes (33 ,2%, dont 9,1% au 
départ de Cotonou et 24,1% au départ d’autres milieux urbains) que chez les hommes (29%, dont 
3,3% au départ de Cotonou et 25,8% au départ d’autres milieu urbains). 
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Graphique 9.2 : Répartition (%) des émigrants de 15 ans et plus selon leur milieu de résidence 

 
Source : INStaD, ERI-ESI, 2018 

 

9.3 Motivations des migrations internationales 

Les raisons et les conséquences de la mobilité humaine sont façonnées par divers facteurs tels que 

les perceptions sociales fondées sur les attentes à l’égard des différents sexes. Ces sexospécificités 

entraînent bien souvent des incidences sur les expériences migratoires des hommes et femmes.  

L’analyse des motifs selon le sexe confirme relève que tant au niveau des hommes que des femmes 

la recherche de l’emploi est le principal motif de départ pour l’extérieur (respectivement 83,5% chez 

les hommes contre 50,5% chez les femmes), suivie des études (5,7% chez les hommes contre 23,3% 

chez les femmes). Le regroupement familial est le troisième motif important pour les femmes 

(12,4%). 

 

Graphique 9.3 : Répartition (%) d’hommes et de femmes selon le principal motif de départ pour l'extérieur 

 
Source : INStaD, ERI-ESI, 2018 
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CONCLUSION 

Globalement, l’analyse de la situation du genre au cours de la période de 2015 à 2020 fait ressortir 

des évolutions positives ; toutefois, le Bénin a encore des d’efforts à réaliser en matière de politique 

de promotion du genre. En effet, la plupart des indicateurs retenus au niveau des Nations Unies 

dans le domaine du genre sont loin des niveaux fixés pour l’échéance des ODD. 

En effet, grâce aux divers programmes d’actions mis en place par le Gouvernement, il ne serait pas 

étonnant d’assister pour les éditions à venir, à de meilleurs niveaux des indicateurs. Il s’agit entre 

autres : 

- de la mise en œuvre au Bénin du Projet d’Autonomisation des Femmes et le Dividende 

Démographique au Sahel (SWEDD-Bénin) afin de réaliser le dividende démographique ; 

- du changement de l’Institut national pour la promotion de la femme (INPF) en Institut 

national de la femme (INF) depuis le 21 juillet 2021, lequel dans sa nouvelle configuration 

devient un organisme public doté de la personnalité juridique, de l’indépendance financière 

et de prérogatives importantes afin de pouvoir venir en soutien aux femmes de façon plus 

déterminantes. Hormis la promotion de la femme à tous les plans, l'institut s'occupe 

également des questions de violences basées sur le genre, la lutte contre toutes les formes 

de discrimination et de violence à l’égard de la femme. 
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ANNEXES 
Tableau 4.A : Répartition par sexe de l’activité principale du chef d'entreprise 

ACTIVITE 

Sexe 
Indice de 
parité du 

genre 

Masculin Féminin Total 

Effectif % Effectif % Effectif % 

Activités extractives/mines 3 842 41,4 5 431 58,6 9 273 100,0 1,41 

Activités de fabrication 140 832 33,7 276 618 66,3 417 450 100,0 1,96 

Activités de production et distribution 1 039 59,7 700 40,3 1 739 100,0 0,67 

Activités de production et distribution 
d'eau, assainissement et traitement de 
déchets 

845 59,5 576 40,5 1 421 100,0 0,68 

Activités de construction 63 006 100,0 0 0,0 63 006 100,0 0,00 

Commerce et réparation des pièces 
automobiles 

37 729 100,0 0 0,0 37 729 100,0 0,00 

Commerce de gros 49 168 30,2 113 465 69,8 162 633 100,0 2,31 

Commerce de détail 59 841 11,3 468 536 88,7 528 376 100,0 7,83 

Activités de transport 116 195 100,0 0 0,0 116 195 100,0 0,00 

Activités d'entreposage 5 345 100,0 0 0,0 5 345 100,0 0,00 

Activités d'hébergement et de restauration 3 004 1,4 205 934 98,6 208 938 100,0 68,55 

Activités de l'information et de 
communication 

4 976 77,2 1 469 22,8 6 445 100,0 0,30 

Activités financiers et d'assurance 642 73,7 229 26,3 871 100,0 0,36 

Activités immobiliers 3 138 83,0 642 17,0 3 780 100,0 0,20 

Activités spécialisés, scientifiques et 
techniques 

11 078 83,5 2 185 16,5 13 263 100,0 0,20 

Activités de services de soutien et de 
bureau 

10 763 79,5 2 770 20,5 13 534 100,0 0,26 

Enseignement 5 692 100,0 0 0,0 5 692 100,0 0,00 

Activités pour la santé humaine et l'action 
sociale 

17 694 85,5 2 996 14,5 20 690 100,0 0,17 

Activités artistiques, sportives et 
recréatves 

2 651 85,0 467 15,0 3 119 100,0 0,18 

Autres activités des services n.c.a. 
(tailleurs, pressing, coiffure, réparations 
de biens domestiques, etc. 

45 937 41,0 66 214 59,0 112 152 100,0 1,44 

Activités spéciales des ménages 3 908 37,0 6 669 63,0 10 577 100,0 1,71 

Ensemble 587 326 33,7 1 154 900 66,3 1 742 227 100,0 1,97 

Source : INStaD, réalisé à partir de la base de ERI-ESI, Bénin 2018 

 

Tableau 5.A1 : Taux de réussite (%) au Certificat d’Etudes Primaires (CEP) de 2015 à 2021 

Sexe 2015 2016 2017 2018 2019 2020 2021 
Masculin 86,63 87,18 56,5 68,07 65,93 82,56 83,22 
Féminin 86,71 86,92 54,15 66,3 60,82 81,2 82,08 
Total 86,67 87,06 55,39 67,1 63,4 81,91 82,68 

Source : MEMP, Annuaires statistiques 
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Tableau 5.A2: Proportion (%) de redoublants au second cycle du secondaire général de 2015 à 2020 

Sexe 2015 2016 2017 2018 2019 2020 

Masculin 24,4 25,3 27,8 25,3 27,4 21,92 

Féminin 21,4 21,7 23,7 21,1 25,1 17,23 

Total 23,4 24,1 26,4 23,8 23,1 20,06 

Source : DPP/MESFTP 

 

Tableau 5.A3: Taux de transition primaire/ secondaire général premier cycle (%) par sexe de 2015 à 2020 

Sexe 2015 2016 2017 2018 2019 2020 

Masculin 81,8 77,8 40,6 61,7 58,1 52,33 

Féminin 82,1 80,5 41,2 61,5 58,5 45,1 

Total 82,0 79,1 40,9 61,6 58,3 49,01 

Source : DPP/MESFTP 

 

Tableau 5.A4 : Taux brut de scolarisation (%) au premier cycle du secondaire général de 2015 à 2020 

Sexe 2015 2016 2017 2018 2019 2020 

Masculin 75,3 72,8 61,8 57,0 53,4 52,42 

Féminin 63,6 64,3 54,2 50,2 46,7 46,41 

Total 69,6 68,7 58,1 53,7 50,1 49,46 

Source : DPP/MESFTP 

 

Tableau 5.A5 : Taux brut de scolarisation (%) au second cycle du secondaire général de 2015 à 2020 

Sexe 2015 2016 2017 2018 2019 2020 

Masculin 48,6 44,0 38,0 35,7 30,8 30,56 

Féminin 25,0 24,3 21,5 21,3 19,3 21,09 

Total 37,2 34,4 30,0 28,7 25,2 25,95 

Source : DPP/MESFTP 

 

Tableau 5.12 : Taux d’achèvement (%) du premier cycle 

Sexe 2015 2016 2017 2018 2019 2020 

Masculin 50,4 49,0 48,3 43,8 43,3 30,87 

Féminin 39,1 40,3 40,5 37,4 38,4 27,12 

Total 44,9 44,8 44,5 40,7 40,9 29,03 

Source : DPP/MESFTP 

 

Tableau 5.2.1.9: Taux d’achèvement (%) du second cycle 

Sexe 2015 2016 2017 2018 2019 2020 

Masculin 37,0 34,9 32,6 29,2 23,9   

Féminin 17,9 19,6 19,1 17,1 14,6   

Total 27,6 27,5 26,0 23,4 19,4 19,56 
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Source : DPP/MESFTP 

 

Tableau 6.6bis : Importance des étudiantes inscrites à l'UAC de 2002 à 2021 

 

Années 
académi 
ques 

Effectif 
total des 
étudiants 

Effectif des 
étudiantes 

Proportion 
d'étudian 
tes (%) 

 Années 
académi 
ques 

Effectif 
total des 
étudiants 

Effectif des 
étudiantes 

Proportion 
d'étudian 
tes (%) 

2002-2003 26 801 4 158 15,5  2012-2013 83 951 19 576 23,3 

2003-2004 27 177 4 097 15,1  2013-2014 92 703 23 000 24,8 

2004-2005 28 601 4 177 14,6  2014-2015 78 101 20 089 25,7 

2005-2006 34 518 4 999 14,5  2015-2016 61 416 16 976 27,6 

2006-2007 40 048 5 852 14,6  2016-2017 65 712 18 407 28,0 

2007-2008 38 350 5 712 14,9  2017-2018 71 917 21 578 30,0 

2008-2009 48 165 8 597 17,8  2018-2019 65 183 20 231 31,0 

2009-2010 59 318 10 120 17,1  2019-2020 68 472 22 667 33,1 

2010-2011 65 096 12 122 18,6  2020-2021 64 686 23 421 36,2 

2011-2012 69 688 15 041 21,6      

Source: Service des statistiques de l'UAC, 2021 

 

Tableau 6.7bis : Etat des enseignants de l'UAC en activité en 2020-2021 

Type Enseignant Corps Féminin Masculin Total 

Effectif % Effectif % Effectif % 

Enseignant 
statutaires 

Assistants 22 2,4 138 15,2 160 17,6 

Professeur-Assistant Autonome 1 0,1 15 1,6 16 1,8 

Maitre-Assistant 43 4,7 233 25,6 276 30,3 

Maitre de Conférences 44 4,8 175 19,2 219 24,1 

Professeur Titulaire 19 2,1 166 18,2 185 20,3 

Total Enseignants statutaires 129 14,2 727 79,9 856 94,1 

Enseignants non 
statutaires 

Attaché de recherche 11 1,2 11 1,2 22 2,4 

Chercheur 9 1,0 23 2,5 32 3,5 

Total Enseignants non statutaires 20 2,2 34 3,7 54 5,9 

TOTAL GLOBAL 149 16,4 761 83,6 910 100,0 

Source : Service des statistiques de l'UAC, 2021 

 

Graphique 6.14 : Taux de succès (en %) au baccalauréat 
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Source : DPP/MESRS, annuaires statistiques 
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